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L’année 1983 à été comparable à 1982
526 morts violentes dans l’Est du Québec

par Lucien LATUUPPE
Au moins 526 personnes 

ont connu une mort violente 
dans l'Est du Québec en 1983. 
C'est sensiblement le même 
nombre que l'an dernier, qui 
était de 519. mais il est de beau­
coup moindre que celui de 1981 
qui avait été de 782. Cette 
compilation effectuée par LE 
SOLEIL ne tient pas compte des 
suicides.

D'une année à l'autre par 
contre, c'est la route qui ré­
clame le plus grand nombre de 
victimes, soit 349 en 1983. 332

en 1982 et 494 en 1981. D ail­
leurs c'était la même situation 
en 1980. soit 431 victimes de la 
route sur un total de 676 morts 
par violence, soit un pour­
centage variant de 63 à 66.

En 1983. comme LE SO­
LEIL l'a souligné à quelques 
reprises au cours de l'année, 
beaucoup plus de mo­
tocyclistes ont perdu la vie que 
les deux années précédentes, 
soit 77 pour 41 en 1982 et 52 en 
1981.

En excluant les mo­
tocyclistes. les accidents de la

route ont fait 103 victimes par 
suite de collisions en 1983 (145 
en 1982 et 190 en 1981) et 90 à 
la suite d’embardées (81 en 
1982 et 151 en 1981).

Il est aussi à souligner 
qu'en 1983, ont perdu la vie sur 
la route 63 piétons (54 en 1982 
et 82 en 1981). 11 cyclistes (7 
en 1982 et 14 en 1981) et cinq 
motoneigistes (6 en 1982 et 4 en 
1981).

Hors de la route

Les victimes de la route

étant classées, notre compi­
lation fait ressortir qu’en 1983. il 
y a eu 54 noyés (63 en 1981 et 
107 en 1981); 33 personnes 
sont mortes à la suite d'ac­
cidents de travail (32 en 1982 et 
54 en 1981) et il y a eu 27 
meurtres (23 en 1982 et 24 en 
1981).

Dans tout l'Est du Québec, 
l'an dernier. 29 personnes ont 
également péri par le feu (24 en 
1982 et 54 en 1981) et 16 ont 
aussi connu la mort à la suite de 
tragédies aériennes sept en

1982 et 18 en 1981).
Les 18 dernières personnes 

qui ont connu une mort violente 
en 1983 sont cataloguées ainsi, 
sept par asphyxie, une par élec- 
trocution, deux par hy­
pothermie. trois ê la suite de 
chute à domicile et trois par un 
coup de feu accidentel. Les 
deux tout à fait derniers de ces 
18 sont disparus dans le bois et 
ils n'ont pas été retrouvés en 
dépit de recherches intenses. Il 
y a tout lieu de croire qu'ils sont 
morts.

Avant de dore cette ré­

trospective de 1983, men­
tionnons que. dans tout l'Est du 
Québec, les Incendies ont en­
traîné des pertes matérielles 
d'environ S40 millions, soit à 
peu prés le même chiffre qu'en 
1981, qui est Inférieur i $7 mil­
lions à celui de 1982. L'incendie 
le plus coûteux a été celui du 
collège Jésus-Marie de Sillery. 
le 14 mai. qui aurait entraine 
des pertes évaluées à $12 mil­
lions. A Québec même, le feu a 
causé des dommages d'environ 
$6 millions et il a fait trois 
morts
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Les "avant-gardistes de Beauce-Nord” ont mené avec entrain les manifestations 
d opposition à la fermeture du service d'obstétrique et de gynécologie du pavillon

Saint-Joseph de Beauceville. 
pavillon.

Ils étaient environ 150. surtout des employés du

Protestations contre la baisse de 
services hospitaliers à Beauceville
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CHARLESBOURG 538S. 1er AVENUE 628-2020
MONTRÉAL 1218. av McGill College 866-1944
BEAUCE: Carrefour St-Georges 288-7070
STE-FOY: 1011. route de l'Eglise 653-7246

Détenteurs d un Permis du Québec

par Paul-Henri 
DROUIN

BEAUCEVILLE — 
Quelque 150 citoyens 
de Beauceville et sur­
tout des employés du 
pavillon Saint-Joseph 
de Beauceville ont ma­
nifesté. en fin de se­
maine. leur mé­
contentement contre 
la décision majoritaire 
du conseil d'ad­
ministration du centre 
hospitalier régional de 
Beauce (CHRB) de ne 
dispenser le service 
d'obstrétique et de gy­
nécologie en Beauce 
qu'au pavillon Notre- 
Dame de Saint-Geor­
ges.

En plus d'avoir in­
terrompu une réunion 
des cadres des deux 
pavillons du CHRB 
avec leur directeur gé­
néral, M. Gérard Sou- 
cy. les manifestants 
ont prié autour d'un 
cercueil symbolisant la 
“mort” du service 
d'obstétrique et de gy­
nécologie au pavillon 
Saint-Joseph de Beau­
ceville.

La dépouille était 
exposée dans le hall du 
pavillon Saint-Joseph 
de Beauceville et cette 
manifestation s'est clô­
turée à l'extérieur par 
la mise à feu du cer­
cueil commémoratif.

Par cette cérémonie.
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L HONORABLE 
ALAIN MARCOUX

M Ala -i VarcouK mims- 
»te du Revenu ei Jeouie 
de Rmiouski se'a le con- 
terenc er invite a une 
causerie devant IA .so 
ciation québécoise de 
planification fiscale et 
successorale a Québec 
le î* janvier f 964 a 
17630. au Hilton Interna­
tional Quebec a Place 
Quebec
La conference du minis­
tre sera divise en deu» 
themes maieurs 1) Re
cours des citoyens en 
matière fiscale et 2) Re 
tentes modifications au* 
lois fiscales
Bienvenue a tous Pour 
reservation, communi­
quer avec jean filton. 
CA de la terne Pots 
sant Richard au numéro 
52» 372t

les “avant-gardistes de 
Beauce-Nord” es­
pèrent sensibiliser les 
hautes instances du 
ministère des Affaires 
sociales pour conser­
ver le service d'obs­
tétrique et de gy­
nécologie au pavillon 
Saint-Joseph de Beau­
ceville.

C’est par un vote 
majoritaire de 5 contre 
4 que le conseil d'ad­
ministration du CHRB 
a décidé, en date du 18 
janvier, que le service 
d'obstétnque et de gy­
nécologie en Beauce 
ne sera dispensé qu’au 
pavillon Notre-Dame 
de Saint-Georges, a in­
diqué au SOLEIL 
Mme Renée Berben. 
présidente du comité 
des "avant-gardistes 
de Beauce-Nord”.

Suite à cette dé­
cision, a-t-on appris, 
trois membres du 
conseil d'ad­
ministration du CHRB 
ont remis leur dé­
mission. Il s'agit de Ri­
chard Poulin et Jean 
Luc Qumon de Beau­
ceville. puis de Gilles 
Têtu, de Sainte-Mane

Ce qu’on réclame 
dès maintenant, a dé­
claré au SOLEIL le 
porte-parole des 
"avant-gardistes de 
Beauce-Nord”, c'est 
que le gouvernement 
du Québec cesse de se 
cacher derrière un 
conseil d'ad­

ministration "sans 
pouvoir" au CHRB et 
qu'il fasse expliquer 
ses décisions et non 
celles des spécialistes.

En second lieu, 
que les autres mem­
bres du conseil d’ad­
ministration du CHRB 
qui jouent un rôle de 
comédien. donnent 
leur démission comme 
cela était supposé se 
faire le 30 novembre, a 
indiqué Mme Renée 
Berben.

Les “avant-gardistes 
de Beauce-Nord" dé­
sirent qu’on garde le 
service d’obstétnque 
et de gynécologie au 
pavillon Saint-Joseph 
de Beauceville et qu’on 
cesse de prendre la po­
pulation beauceronne 
et bientôt les Qué­
bécois en otage, car ce 
qui se passe dans la 
Beauce présentement 
se passera bientôt ail­
leurs au Québec.

Mme Renée Berben

a conclu ses re­
marques en affirmant 
qu’on devra sûrement 
modifier la chane du 
CHRB pour l'appeler 
"centre hospitalier ré­
gional de Beauce-Sud" 
si l’on ne donne pas 
justice aux gens de 
Beauce-Nord
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L’Est du Québec 
veut un centre 
de production 
de cinéma

par Pierre ASSEUN
RIVIERE-DU LOUP — Le caucus des dé­

putés de l’Est du Québec rencontrera à la mi 
février le ministre québécois des Affaires cultu 
relies. Clément Richard, pour le convaincre do 
donner son accord au projet pilote “PROFIC". 
qui vise la création d'une industrie régionale du 
cinéma dans l'Est de la province.

Le cabinet du ministre Richard a en effet 
confirmé que la réunion devrait avoir lieu vers le 
15 ou 16 février, à l'occasion du caucus national 
des députés du Parti québécois. Cette rencontre 
avait été demandée par le président du caucus de 
l'Est, le député Léopold Marquis, à la suite d'une 
entrevue avec les auteurs du projet, qui approche 
les $5 millions, le Regroupement des intervenants 
de l’industne du cinéma de l'Est du Québec Inc 
(RIICEQ).

Après avoir présenté son projet pilote en 
juin, le RIICEQ avait procédé à une campagne de 
sensibilisation auprès des organismes mu 
nicipaux et socio-économiques du Bas-Samt-Lau 
rent et de la Gaspésie. Le regroupement a pu 
obtenir l'appui de près d'une trentaine d'entre 
eux, dont les villes de Matane. Mont-Joli. Ri 
mouski et Rivière-du-Loup. les MRC de Gaspé et 
Rivière-du-Loup et 21 de ces organismes ont fait 
parvenir au ministre fédéral des Commu 
nications, Francis Fox et au ministre québécois 
des Affaires culturelles, un télégramme ou une 
lettre d’appui.

Rappelons que le projet pilote demande ces 
fonds pour la création d'un programme d'aide 
devant permettre la réalisation de six courts 
métrages et cinq longs métrages ainsi que la 
production de films d'animation et de vidéos. Le 
RIICEQ demande $2,500.000 à chacun des mi­
nistères, fédéral et provincial
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DE QUÉBEC
735, MAIL ST-ROCH 529-9383

DR YVES BERTRAND. OPTOMETRISTE 
DR GHISLAIN DIONNE. OPTOMETRISTE
• E xarrv n j*1 

la vue
V€»fres do 
contact

• Choix de 
montures

CLINIQUE D'OPHTALMOLOGIE 
BELLEMARE ET LAFOND

Dr Fernand Bellemare. M O. C.S.P.Q et 
Dr Gilles lalond. M D. C.S.P.Q.. F.R.C.S (C)

OPHTALMOLOGISTES
Maladies des yeux, examen de la vue. 

Verres de contact

320, rue Saint-Joseph est, Quebec
Complexe bibliothèque de Québec. 

Place Jacquei-Carber 
529-9411V y

COLLEGE DE LIMOILOU
SERVICE DE L'ACTIVITE 

PHYSIQUE

INSCRIPTIONS - HIVER 1984
INSCRIPTIONS:

Lundi, mardi, mercredi 
Les 23-24-25 janvier 1984 
De 18h à 21h
Au Centre sportif du cégep de Limoilou 
1300. 8e avenue. Québec

COURS OFFERTS
Danse aérobique: niveau I et niveau II 
Conditionnement physique général mixte 
Ballet jazz niveau I et niveau II 
Tennis: débutant • intermédiaire - avancé 
Natation: tous les niveaux 
Wendo

ACTIVITES LIBRES
Possibilité de louer des terrains de badminton et de tennis 
et de faire du conditionnement physique tous les jours et 
les fins de semaine a prix modique
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Un rendez-vous 
international

par Pierre ASSELIN
SAINT JEAN PORT JOLI 

— Le Rendez-vous international 
de sculpture I9M de Samt-Jean- 
Port-Joli sera lancé en février 
dans une importante campagne 
de publicité dans l'espoir de faire 
connaître l’événement en dehors 
de nos frontières

Le Rendez-vous commence 
donc à prendre tranquillement 
forme Le comité artistique est 
maintenant formé et 15 in 
vitations ont été envoyées à des 
sculpteurs étrangers dans le but 
de choisir les cinq qui par 
ticiperont au symposium De 
plus, un concours a été lancé à 
travers le pays pour choisir sept 
sculpteurs canadiens qui s'a 
louteront aux artistes étrangers

Trois conférences de presse 
sont déjà prévues pour rejoindre 
les média provinciaux et na­
tionaux. entre le 14 et le 2K 
février, a Québec, Montréal et 
Foronto. Comme l'expliquait la 
responsable de l'information 
pour le rendez vous, Olfta De- 
biencourt l'organisation du Ren 
dez vous a l'intention de faire 
parler d'elle et prévoit frapper un 
grand eoup publicitaire qui de­
vrait attirer l'attention des Ca­
nadiens, de la Colombie-Bri 
tannique jusqu’à Terre-Neuve, 
sur le svmposium Elle envisage

également de tenir une autre 
conférence de presse, à Paris, 
afin de toucher les communautés 
francophones européennes.

Les dernières prévisions 
budgétaires évaluent le budget 
du Rendez-vous à quelque 
$905,000, dont une bonne partie 
pourrait provenir de la vente 
d’objets d’art spécialement créés 
pour cette occasion. Ainsi, l’ar­
tiste Jean-Julien Bourgault a 
sculpté une pièce de 45 c in 
titulée "Captivité’' et dédiée à 
son frère, le sculpteur Médard 
Bourgault

Un concours avait été aussi 
lancé pour créer une collection- 
souvenir de cinq pièces, re­
produite en 20 exemplaires et 
vendue $7,500 chaque collection 
Soixante candidats se sont pré­
sentés au concours, indiquait la 
directrice du comité artistique, 
Claude-Elisabeth Bouchard, et 
It's cinq sculpteurs choisis sont: 
Mario Merola, Anna Franklin, 
Gucnno Ruba, Daniel Couvreur 
et Robert Nepveu.

Enfin, les artistes et artisans 
de Saint Jean-Port-Joli ont été 
invités à participer à une ex­
position qui se tiendra dans les 
locaux du Rendez-vous. Les oeu­
vres exposées seront ensuite 
vendues et la moitié du prix de 
vente ira au financement du 
Rendez vous.

RENDEZVOUS
INTERNATIONAL

1 _ 9 8 4
ST-JEAN PORT JOLI
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On se met à l’heure des Grands Voiliers au centre d’art de Baie-Saint- 
Paul.

Baie-Saint-Paul

Manifestations 
d’art tournées 
vers la mer
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En vigueur jusqu au 28 janvier
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Aujourd'hui et jusqu’au 28 janvier!
Profitez de nos aubaines percutantes et par 

la même occasion, vous pourriez gagner $600 
de marchandises ta Baie de votre choix! 

Obtenez les règlements de notre concours au 
bureau de crédit de tout magasin ta Baie
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par
Denis GAUTHIER

(collaboration
spéciale)

BAI E-SAINT-PAUL 
— Le centre d’art de 
Baie-Saint-Paul sera à 
l’heure des ma­
nifestations 1534-1984 
durant tout l’été pro­
chain. Plusieurs évé­
nements spéciaux s’y 
dérouleront sous le 
thème de la mer.

C’est ce qui ressort 
de la programmation 
estivale de l’institution 
qui sera rendue pu­
blique au cours des 
prochains jours. “On 
ne peut ignorer la ve­
nue des grands voiliers 
et les fêtes commé­
morant le 450e an­
niversaire de l’arrivée 
de Jacques Cartier 
lorsqu’on met au point 
une grille d’activités 
pour l’été 1984, ce se­
rait aller à contre-cou­
rant", confie la di­
rectrice du centre, 
Mme Françoise Labbé.

L’activité principale 
du centre d’art sera un 
symposium de pein 
ture où une douzaine 
de jeunes artistes, fi­
nissants de plusieurs 
universités ca­
nadiennes, réaliseront 
l’expression picturale 
en grand format du 
450e anniversaire de 
l’arrivée de Jacques 
Cartier. Ils tra­
vailleront en public sur 
des toiles de 50 à 70 
pieds carrés, du 4 août 
au 2 septembre à l’a- 
réna de Baie-Saint- 
Paul.

Il y a deux ans, le 
symposium 8 au carré 
avait attiré 30,000 per­
sonnes. Pour 1984, une 
bourse de $5,000 sera 
remise au peintre 
ayant réalisé la meil­

leure toile et ayant en­
tretenu les meilleures 
communications avec 
le public.

Du 22 juin au 2 sep­
tembre, dans l’enceinte 
du centre d’art, on re­
trouvera l’exposition 
Panorama. La di­
rection de l’institution 
a proposé à une soi­
xantaine d’artistes de 
la région de travailler 
sous le thème “La mer 
vue de Charlevoix”. 
Panorama regroupe 
environ 200 tableaux.

Du 12 juillet au 12 
août, on présentera 
une exposition de pho­
tographies réalisées 
pur les membres du 
club de photo amateur 
de Charlevoix. Encore 
une fois, la mer et la 
navigation seront au 
rendez-vous. Les en­
fants ne seront pas ou­
bliés puisque du 15 
juillet au 15 août, on 
mettra sur pied une 
exposition de dessins 
et de peintures nous 
montrant la vision des 
jeunes de l’arrivée de 
Jacques Cartier en ter­
re d’Amérique.

Ecole

Lors du sommet éco­
nomique sur la région 
de Québec, le centre 
d’art a reçu une ré­
ponse positive à sa de­
mande de mise sur 
pied d’une école d’art 
au cours de l’été. Les 
cours s’adresseront à 
des gens ayant déjà 
une certaine pratique 
et voulant parfaire leur 
recherche artistique. 
La première session de 
deux semaines dé­
butera le 5 juillet. 
Après le dessin, on 
touchera à l’aquarelle, 
puis, à la peinture.

• la Cap'ta*'a Quebec 627-5922 • Place launer à Samte-foy 627-5959

Un 7e carnaval 
pour Mont-Joli

MONT-JOLI — C’est du 29 février au 4 mars 
que se déroulera le 7e Carnaval d’hiver de Mont- 
Joli. En annonçant l’événement, le président du 
carnaval, M. Jacques Ross, a précisé que malgré 
les compressions budgétaires sur les dépenses de 
fonctionnement, pas moins d’une cinquantaine 
d’activités auront lieu au cours du prochain 
carnaval.

C’est à 19h, le 29 février qu’aura lieu le défilé 
du carnaval dans les rues de Mont-Joli, alors que 
la soirée du couronnement de la reine du car­
naval aura lieu le jeudi à 21 h, à la Légion 
canadienne.

Outre les parties de hockey junior “B”, il y 
aura plusieurs autres manifestations sportives 
dont un tournoi de hockey bottines, une compé­
tition de patinage artistique, des courses sous 
harnais, sans compter les tournois de dards, de 
dames, la compétition forestière, etc.

Des activités pour les jeunes sont aussi 
prévues, comme la course à zicyclette sur le 
stationnement des Galeries Mont-Joli, de même 
qu’un tournoi de cartes pour les membres de 
l’âge d’or. Le programme comprend en outre les 
déjeuners du carnaval, à la salle des Chevaliers 
de Colomb, de même que le souper canadien du 
carnaval, le samedi, sans oublier les soirées disco 
et les nombreuses autres activités, dont bien sûr. 
le couronnement du plus bel homme 1984, qui 
aura lieu le dimanche, à 21 h, à la Légion ca­
nadienne.

Le président a rappelé qu’on avait maintenu 
des prix à taux populaires, afin d’encourager une 
forte participation . Les principales sources de 
financement sont la vente des billets de tirage à 
$10, ainsi que la vente du macaron et de l’é- 
pmglette du carnaval.
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Edith Beaupré, 17 ans. à l'avant-pian. Chantal Côté, aussi 17 ans. Johanne Ferland. 19 ans, et Josee Lebel, 
18 ans. sont étudiantes. Elles n'auront pas. comme d'autres vendeuses employées chez Kresge, à vivre 
les problèmes du recyclage. Mme Thérèse Borgia, à l'extrême droite, espère, quant à elle, être embauchée 
chez Towers... et croise les doigts.

53 employés sur 70 ont déjà du travail

Kresge pourrait 
bientôt renaître 
au centre-ville

par Androo ROY

‘'Kresge s'est un pou fait 
prendre au jeu Quand M. Ga 
gnon les a approchés pour ache­
ter la bâtisse, ils ont demandé un 
prix qui leur apparaissait très 
gros, assez pour décourager. Ga­
gnon les a pris au mot en ac­
ceptant de verser ce pnx-Ià tout 
de suite'-'

Ce n’est pas une mauvaise 
posture financière qui oblige 
Kresge à fermer ses portes et 
céder ses 15.000 pieds carrés de 
premier plancher (et autant au 
deuxième) à l’homme d'affaires 
Laurent Gagnon. L'an dernier, la 
chaîne de magasins (qui gère 
aussi K-Mart et Jupiter) aurait 
réussi le deuxième meilleur chif 
fre d affaires derrière Sears, en 
Amérique du Nord. Si le Canada 
ne compte qu'environ 200 Kres 
ge. les Etats-Unis en raffolent: ils 
en ont plus de 2.000' Après Wool 
worth, cette chaîne de magasins 
à rayons importée de New York 
est la plus ancienne à s'être éta­
blie au Québec, en 1920

Certains employés mis à 
pied samedi le savent (et l'es­
pèrent'): Kresge du Mail Centre- 
Ville pourrait renaitre un peu 
plus loin. Après tout, il n'y a pas 
que Towers (qui s'installera dans

l'ancien édifice Paquet) à tenir à 
la clientèle du coeur de Québec' 
Plusieurs des quelque 70 ex-em- 
ployé(e)s de Kresge y trouveront 
sans doute du travail, s'ils(elles) 
n’ont pas eu la chance d'être 
parmi les 23 déjà replacés(e.s) 
dans les filiales du grand K de la 
région; ou s’iLs(elles) ne sont pas 
de la trentaine qui ont trouvé à 
s'employer ailleurs, y compris 
dans les autres commerces du 
mail.

Pierre Blanchette, "gérant 
jusqu'à mercredi matin” du 
Kresge centre-ville, n'est pas mé 
content de voir l'édifice rejoindre 
les dernières acquisitions (ex- 
Syndicat, ex-Paquet, deux par­
kings entre Fleurie — Sainte- 
Marguerite et Fleurie — Sainte- 
Hélène) du peu loquace Laurent 
( iagnon.

“La revitalisation du centre- 
ville, c'est peut-être lui qui va 
finir par la faire au lieu du maire 
Pelletier!", disait le jeune gérant, 
se faisant un peu le haut-parleur 
des désillusions des commer­
çants du mail. A son tour, il 
déplore l’atmosphère "déplaisan­
te pour magasiner" entretenue 
par le flânage de dizaines de 
vieillards aux allures de clo­
chards. de jeunes désoeuvrés en 
mal de mauvais coups ou de vols 
de sacoches.

"Si la ville avait vraiment 
voulu rendre le mail sécuritaire, 
elle se serait arrangée pour qu'il 
>oit fermé après les heures d'ou­
verture Ça se ferait et ça coû 
terait moins cher que de payer 
des rondes de police", d'affirmer 
M Blanchette, qui estime que 
"pour un même loyer à payer, un 
commerçant y pense à deux fois 
et préfère souvent s'installer 
dans un rentre commercial de 
Sainte-Foy qui est facilement ac 
cessible, où il y a plein de sta 
tionnements gratuits et où l'at­
mosphère est meilleure pour la 
clientèle... parce qu'il ne sert pas 
d'hôtel aux voyous, la nuit”

Pie.re Blanchette dit se po­
ser des questions sur la re­
vitalisation d'un secteur où les 
principaux intéressés attendent 
que brûlent ou soient démolies 
les maisons de chambres dans 
l'espoir de revendre les terramv 
"de prime rate" ainsi libérés à 
des constructeurs de condo­
miniums huppés ou de comp 
lexes d'affaires chics sur les 
bords de la Saint-Charles.

•Que je sache, il n'y a déjà 
plus grand-monde ordinaire qui 
habite entre la côte de la Cou­
ronne et le boulevard Charest”. 
observe le gérant -le Kresge

La CSN demande aux 
gouvernements de 
boycotter CHNC et T.-M.

MONTREAL (d'après PC) — Le 
président de la CSN, Gérald Larose, 
demande à Québec et Ottawa de ne 
plus acheter de publicité à Télé- 
Métropole et à la station CHNC de 
New Carlisle.

La CSN a de plus l'intention de 
déposer une requête auprès du mi­
nistre Jacques Parizeau afin que les 
tirages de Loto-Québec soient 
confiés à Radio-Québec plutôt qu’à 
Télé-Métropole.

En conférence de presse, sa­
medi à Rimouski. M. Larose a sou­
tenu que le transfert à Radio-Qué­
bec des tirages de la Loto-Québec 
représenterait un appui de taille à la 
télévision d’Etat. Sans compter les 
revenus supplémentaires qui per­

mettraient à Radio-Québec d'a­
méliorer ces émissions, ce transfert 
aurait aussi l'avantage d'attirer de 
nouveaux auditeurs, a expliqué le 
président.

Les 170 techniciens de Télé- 
Métropole sont en lock-out depuis 
14 mois tandis qu’à New Carlisle, le 
conflit entre la direction et les em­
ployés de CHNC dure depuis près 
de 15 mois.

Lors d’un conflit de travail à la 
station CHNC en 1979, le gou­
vernement québécois avait cessé 
toute publicité sur les ondes de ce 
poste durant la durée du conflit. Le 
gouvernement du Québec refuse ce­
pendant de donner son appui cette 
fois-ci.

Aide aux 
sinistrés de 
décembre

(PC) — Le conseil des ministres a décidé 
d'accorder une aide pouvant atteindre $5 
millions aux sinistrés de 36 localités de la 
Gaspésie et du Bas-Saint-Laurent et de 12 
localités de la Côte-Nord

De grandes marées et de forts vents 
accompagnées de pluie et de neige ont oc­
casionné des dommages dans ces régions, les 
7 et 8 décembre dernier, rappelle un commu­
niqué du gouvernement

Les victimes du débordement du lac 
Vachon. à Chandler, qui ont subi des dom 
mages évalués à $19.000, recevront aussi une 
aide du gouvernement.

Ce programme d'aide sera administré 
par le Bureau de la protection civile du 
Québec
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ig< enlève le maquillage et les impuretés 
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^er son hydratation, 52 ml, 38$.
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Utilisez voire carte M R

Ploce Ste-Foy • Ouvert jeudis et vendredis jusqu'à 21 ti

Affaire
Sereno
procès
bientôt

(PC) — Une femme de Ncu 
ville, âgée de 40 ans, subira son 
procès en février sous une in­
culpation de tentative de meurtre 

La victime, Guiussepe Sereno. 
âgée de 36 ans, a été atteinte d'un

coup de couteau en tentant d’ex 
puiser Elisabeth Raté d'une maison 
à logement dont il est le pro 
pnétaire

Le drame s'est produit à Don 
nacona, dans le comté de Portneuf
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améliorée Nous offrons maintenant des blazers, panla 
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Des similitudes entre J.-E. 
Bernier et Jacques Cartier

i u

I par Gilles PEPIN
l.I \1S — Prévoyant à sa ta^un 

les fétes qui amèneront des grands 
\oi1iers du monde entier devant 
Qjébec, l’été prochain, la StKiété 
d'histoire régionale de Lévis sient 
de signaler A ses quelque 12â mem­
bres l'existence de deux livres im­
portants qui rappellent les grands 
L ts du capitaine J -L. Bemier

"Mémoires de J.-L. Bernier, le 
dernier des p'ands capitaines” a été 
publié aux Lditions Quinze, en 19S3 
Il s'agit d'une traduction d'un ou- 
\rage déji publié en anglais, en 
I'j31J. mais qui avait été très pc-u

diffusé. LL SOLEIL a fait étal de 
cette autobiographie dans son édi­
tion du premier août.

"Le capitaine J.-E. Bernier et la 
souveraineté du Canada dans l Arc- 
tique” est un autre ouvrage in­
téressant, qui a été réalisé par Yo­
lande Donon-Robitaille et édité, en 
1978, par le ministère Du Nord et 
des Affaires indiennes, à Ottawa Ce 
livre se retrouve aussi en librairie. 
C'est un volume de 110 pages, 
((important quelque 70 photo­
graphies, reproductions de do- 
( uments, cartes et manuscrits.

l.n regard de la préparation dis

fêtes devant marquer le 4â0e an­
niversaire de la découverte du Ca­
nada par Jacques Cartier, c’est sans 
doute l'ouvrage de Mme Dorion- 
Robitaille qu’il convient surtout de 
signaler, à ce moment-ci. Voici ce 
que cet auteur a notamment écrit 
comme introduction:

"Il existe certaines similitudes 
frappantes entre le capitaine Ber­
nier et Jacques Cartier, découvreur 
du Canada. Trois siècles avant lui. 
Cartier avait traversé l'Atlantique- 
Nord à bord d'un voilier, aventure 
risquée, à lépoque. Bemier aussi 
travaille à une grande aventure non

Pour marquer le 50e anniversaire de sa mort
Parcs Canada lui a 
refusé un monument

moins périlleuse, la découverte du 
pôle Nord en bateau, que seule l'in­
suffisance de moyens pécuniaires 
l'empêchera de réaliser.

Comme Cartier, Bernier veut 
franchir le Passage du Nord-Ouest, 
mais comme lui, il échouera dans sa 
tâche. A l'instar de Cartier, qui 
travaillait pour la France et son roi. 
Bemier prend possession, au nom 
de son pays, des îles et, par le fait 
même, des ressources minérales, 
fauniques et autres de l'Arctique 
canadien.

Enfin, comme Cartier l'avait 
fait en Nouvelle-France, Bemier 
plante de nombreuses croix, un peu 
partout dans l'archipel arctique, 
pour y affirmer la souveraineté de 
son pays et sa foi en Dieu. Fait 
symbolique, l'année même de sa 
mort. 1934, le capitaine Bemier par­
ticipait, à titre officiel, aux fêtes du 
quatrième centenaire du dé­
barquement de Cartier, à Gaspé

-, %
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Comma Jacques Cartier, le capitaine Bemier a planté de nombreuses 
croix dans l'archipel arctique

par Cillas PEPIN
du bun\tu du Soloil

LEVIS — La Société d’histoire 
régionale de Lévis comptait bien 
pouvoir inaugurer un beau mo­
nument sur la tombe du capitaine 
Joseph-ELzêar Bemier, dans le ci­
metière de Lauzon, au printemps 
IbM. alors qu'il y aura exactement 
. 0 ans que cet illustre navigateur et 
premier grand explorateur de l’Arc - 
t que canadien e-d décédé.

L’espoir a subi un dur coup, 
i ■ tte semaine, quand la responsable 
du Co i constitui : . n ck
la Société d'histoire régionale. Mme 
Jeanne Coudé, a appns que l'or­
ganisme qui devait fournir des 
fonds, la Commission de^ lieux et 
r: onuments historiques du Canada, 
n'av.ut pas retenu le projet.

Mme Coudé, surprise et ne sa­
chant pratiquement plus où s'a­
dresser. a confié au SOLEIL qu'elle 
se tournait de nouveau du côté du 
député Gaston Gourde, afin de lon- 
t' t d'autres démarches pour trouver 
l aide financière dont elle a besoin 
piur ériger un monument qui soit 
digne du capitaine Bemier et qui 
remplacera le pitoyable vestige d'un 
mausolée tombé en ruines dans le 
c metière de Lauzon.

Le député Gourde, de son bu 
fau d'Ottawa, a confirmé qu'il n'a- 
bundonnait pas ce dossier et qu’il 
s apprêtait à frapper à une autre 
pirtu pour essayer d'obtenir le ti 
l ancement désiré.

I.a présidente du comité est 
étonnée du refus essuyé à la 
( omir.ission des lieux et mo-
I

riuments historiques, parce que cet 
organisme qui est sous la compé­
tence de Parcs Canada, avait d’a- 
bord manifesté lui-méme de l'in­
térêt et qu'il s'est justement donné 
entre autres missions d’honorer des 
personnalités canadiennes. Cette 
i ommission fédérale a d'ailleurs éri­
gé un monument à la mémoire du 
f ommandeur Alphonse Desjardins, 
ù Lévis, en 1983. Celui-ci ne man­
quait pmrtant pas de monument.

Le refus concernant le projet 
de monument au capitaine Bi'rmer. 
selon ce qu'a appris Mme Coudé, 
serait motivé par le fait que ce 
monument sera placé dans un ci­
metière. Mme Coudé craint que la 
décision ait été prise pir un di­
recteur nouvellement nommé à la 
commission et qui ne connaissait 
pas le dossier.

Celui-ci a pourtant été présenté 
a la fin de novembre, soit avant la 
date limite qui avait été déterminée 
Il a été minutieusement préparé. 
(ompKiant notamment des plans 
et des propositions de divers en 
(repreneurs et un résumé de l'his­
toire du célébré capitaine 
Grand Canadien

S'il y a un Canadien qui mérite 
pourtant une marque de re­
connaissance du gouvernement fé­
déral. c’est bien le capitaine J.-E. 
Bemier. fut-il justement signalé par 
la Société d'histoire régionale de 
Lév is.

Joseph-El/éar Bemier fut l'un 
des principaux artisans de la sou­
veraineté canadienne dans l'Arc­
tique. 19X4 marquera non -,eu-

lement le f>0e anniversaire de sa 
mort, mais ce sera aussi le SOe 
anniversaire de sa première ex- 
pédition dans le Nord.

A cette époque où plusieurs 
pays tentaient d’affirmer leur sou­
veraineté dans l’Arctique, le ca­
pitaine Bemier fut effectivement le 
premier explorateur canadien à re­
lever le défi. Sa première expédition, 
en 1904-1905. se limita pra­
tiquement à la baie d'Hudson. Le 
gouvernement canadien en assura 
la financement au coût de $200.000

Au début d'août I90fi. J.-E. Ber- 
mer prit de nouveau le bateau Arc­
tic pour un plus long voyage vers le 
pôle Nord. Il ne revint au port de 
Québec que le 19 octobre 1907. 
après avoir planté le drapeau ca­
nadien sur les îles de Baffin, So­
merset. Pnnce-de-Galles. Griffith. 
Cornwallis, Melville et bien d'au­
tres.

J.-E. Bemier fit pluMeurs autres 
expéditions, traçant des cartes et 
donnant des noms aux îles, aux 
anses et aux principales montagnes 
qu’il rencontra et dont il a pris 
possession pour son pays. Sa der­
nière expédition s'est achevée au 
quai du Roi. ù Québec, le 10 octobre 
1925.

Le célèbre capitaine habitait 
sur la rue Fraser, ù Lévis, quand il 
est décédé à l'âge de X2 ans. Il avait 
parcouru toutes les mers du monde 
Son père et son grand-père avaient 
été aussi capitaines de marine; ce 
qui l'avait aidé à acquérir de l'ex­
périence pour obtenir ses galons de 
capitaine dès l'âge de 17 ans.
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Le brise-glace "J.E. Bemier" affronte plus facilement les glaces de l'Arctique que "l’Arctic" à bord duquel le 
célébré capitaine Bemier a voulu franchir le Passage du Nord-Ouest en 1904 Avec ses superbes voiles, le 
bateau du capitaine conviendrait mieux aujourd'hui au ciel de Québec 84 que le moderne brise-glace

Un citoyen de Thetford-Mines
Trois coups de feu dans 
la fenêtre de son salon

Nous ne
vendons pas
de voitures 
fantômes!

Nus Renault Allumée et nos Renault Encore sont bien reelles 
Votre eoneessionnaire Renault en a plusieurs prêtes a bondir sur la route, 

et il peut vous |i\ ter la vôtre en moins de 24 heures Elles vous sont 
offertes en dix couleurs et avec un grand choix d'options, 

incluant une garantie de 5 ans ou de
flAMC Jeep.
^RENAULT

80,CH K) kilometres. N’attende/ plus 
Elles disparaissent rapidement

autos laurier
2025, boul. Charest, Sainte-Foy

681-4631

lm

Plusieurs personnes ont été interrogées en 
fin de semaine relativement à un incident sur­
venu dans la nuit de vendredi à samedi quand 
trois coups de feu ont été tirés dans la fenêtre du 
salon d'une maison de la banlieue de Thetford- 
Mines.

LA COMBINAISON GAGNANTS

© © @ © © ©
' ^ LAISSEZ AUX AUTRES 

LES 43 MOINDRES VALEURS

LES MEILLEURES CROISIÈRES
•'NATURELLEMENT EN FRANÇAIS’’

M. S. MERM0Z
SUR NOS DÉPARTS 
DE MARS ET AVRIL

publies dans notre brochure

RÉDUCTION DE
400s“WW can. par couple

PLUS UN CRÉDIT DE
250 can. par couple

applicable sur une croisière a l été '84 
en Europe a bord de M S MERMOZ

NOS PRIX SONT RÉDUITS 
À VOTRE AVANTAGE 

JAMAIS AU DETRIMENT 
DE LA QUALITÉ 

JOUEZ SÛR... RÉSERVEZ

La Sûreté du Québec précisait hier soir que 
personne n’avait été arrêté et que l’enquête se 
poursuivait

Le propriétaire de la maison, un jeune hom­
me dont l’identité n’a pas été révélée, était seul 
au salon quand les coups de feu ont éclaté. Il n'a 
pas été blessé. Sa femme et ses deux enfants de 
six mots et six ans dormaient à l'étage.

Il a raconté qu'après le premier coup il s'était 
jeté à terre et avait entendu deux autres balles 
traverser la fenêtre. Il a par la suite entendu une 
voiture s'éloigner à toute allure.

L’homme a alerté la police après avoir reçu 
un appel téléphonique, une demi-heure après les 
coups de feu. lui disant que ça n’était pas fini. La 
police croit que l'incident trouverait son ex­
plication dans une dispute entre motards.

Maine de Beauport
Marcel Bédard 
n’a rien révélé

C'est seulement le 31 janvier que le chef du 
Réveil de Beauport (RB), M. Marcel Bédard. fera 
connaître s'il sera candidat à la mairie de Beau 
port, aux élections de novembre. C'est du moins 
ce qu'il a déclaré mercredi, lors d'une réunion à 
huis clos tenue dans un restaurant local, à 
laquelle participaient une centaine de militants 
du RB.

Au cours de cette réunion, le conseiller 
André Proulx, porte-parole du RB à la table du 
conseil municipal, a brossé un tableau peu re­
luisant de l’administration actuelle du maire 
Michel Rivard De plus, le président du RB. M. 
Jean-Marc Laflammc, a fait connaître les orien­
tations que compte prendre le parti d'ici à no 
vembre pour reprendre le pouvoir à Beauport.
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ARTS ET SPECTACLES

Un jeune et brillant 
violoncelliste
DESMOND HOEB1G, violoncelliste, et ANDREW TUNIS, pianiste, 
présentés par le Club musical de Québec. Programme: Sept Variations 
sur un thème de "La flûte enchantée" de Mozart et Sonate no 3 en la 
majeur, op. 69 de Beethoven; Adagio et Allegro op. 70 de Schumann; 
Sonate op. 6 de Samuel Barber, “Pezzo Capriccioso" de Tchaikovski. A 
la salle Octave-Crémazie du Grand Théâtre, hier.

Le jeune violoncelliste ca­
nadien Desmond Hoebig, invité 
du Club musical, hier, col­
lectionne les prix comme d'au­
tres les contraventions. Bonne et 
efficace façon de se faire un nom 
dans une carrière où la compé 
tition devient de plus en plus 
serrée, pour ne pas dire féroce.

Aucun doute, le talent chez 
lui est certain. Talent qui se dé­
finit par une solide technique 
(malgré quelques ‘'ratés’' surtout 
perceptibles dans la Sonate de 
Beethoven), une sonorité bien 
appuyée sinon ample (son ins­
trument ne semble pas l'aider 
dans ce domaine), une musicalité 
indéniable.

Desmond Hoebig a la sa­
gesse de ne pas forcer ses dons et 
sa nature. Il possède aussi l'in­
telligence de faire équipe avec un 
pianiste, Andrew Tunis, qui, tout

en se révélant à court de sen­
sibilité. sait bien partager les rô­
les et équilibrer les forces dans le 
plus bel esprit de la musique de 
chambre.

Les deux oeuvres de Bee­
thoven qui formaient la première 
partie du programme — les sept 
agréables “Variations sur un thè­
me de “La flûte enchantée” de 
Mozart" et la grande "Sonate en 
la majeur" —ont fait l'objet d'un 
traitement respectueux, réservé 
aussi.

Les Variations se prêtent 
mieux à ce genre d'approche que 
la Sonate, laquelle manquait 
d ampleur et d'élan dans ses 
mouvements emportés. Hoebig 
en fit toutefois très bien chanter 
les passages lyriques de l’An 
dante.

Schumann et son "Adagio et 
Allegro" ont trouvé le vio­

loncelliste plus dégagé dans l'ex­
pression. plus à son aise mu­
sicalement. Impression enrichie 
par une présentation marquée de 
sûreté et de dynamisme, chez les 
deux interprètes, de la "Sonate 
op 6” du compositeur américain 
contemporain Samuel Barber

La partition ne peut se ran­
ger. auprès des Sonates de Chos- 
t.ikovitch. Kodaly. ou Prokofiev, 
parmi les pages les plus mar­
quantes de ce siècle écrites pour 
le violoncelle, mais elle propose 
un intéressant défi à ses exé­
cutants.

Desmond Hoebig allait il­
lustrer. en fin de concert, la sou­
plesse et la netteté de son archet, 
la propreté et la clarté de son 
articulation dans le brillant "Pez­
zo Capriccioso" de Tchaîkosvki. 
Pour ensuite “disposer" avec une 
étonnante facilité des “Varia­
tions sur un thème de l'opéra 
"Moïse” de Rossini" de Paganini, 
l'une des pages les plus cruel­
lement difficiles de tout le ré­
pertoire destiné à son ins­
trument.

Ce ne sont pas tous les vio­
loncellistes qui réussissent à dé­
finir les harmoniques au suraigu 
de manière aussi impeccable, et à 
se jouer aussi élégamment de la 
virtuosité de ces Variations.

Marc SAMSON

Ouverture locale 
de la LNI, ce soir

par Piarra ROBERGE
MONTREAL (d'après PC) — U 

septième saison de la Ligue na­
tionale d'improvisation a débuté à 
Montréal lundi soir mais à Québec, 
c'est ce soir, au centre François- 
Charon que débutent les activités 
avec une rencontre des Rouges de 
Québec et des Bleus (la même équi 
pe avec laquelle jouaient les Qué­
bécois lundi) de Montréal.

La première partie, télédiffusée, 
a été en deçà de ce que proposent 
habituellement les matchs de la 
LNI, mais Yvon Leduc, le gérant 
général de la ligue a expliqué que 
l'on était en rodage

Cela vaut peut-être pour le pu­
blic qui. contrairement à l’habitude, 
n'a pas entonné lundi passé l'hymne 
"national” de la LNI On comptait 
dans les gradins beaucoup de nou­
veaux amateurs qui n'en connais­
saient pas encore les paroles.

“Les joueurs de la nouvelle 
équipe de Québec (les Rouges) 
étaient très nerveux. Quelquues- 
uns d’entre eux seulement avaient 
vécu l’expénence de l’impro en pu­

blic et c'était au dernier Festival 
d'été (de Québec)", a mentionné 
Leduc.

Sans être un élément négatif, a- 
t-il dit. la présence des caméras de 
Radio-Québec n'était pas pour at­
ténuer la nervosité des comédiens 
qui n’avaient pu se familiariser avec 
cet équipement: “C’est un stress 
différent".

Lors du match de décembre 
retransmis depuis l'Europe, a rap 
pelé Leduc, les équipes en présence 
(France et Québec) avaient tenu 
deux séances de repérage avec les 
caméras.

Conçus pour la promotion, les 
matchs télévisés demeurent l'ex­
ception. Aucun autre des matchs 
réguliers ne passera à la télévision; 
seuls le match des étoiles, à la fin de 
février, et la grande finale, le 9 avril, 
seront télévisés.

Du burlesque à l'impro

On espère évidemment pour la

ligue que le passé culturel du Qué­
bec sera garant de l'avenir. Celle-ci 
propose de l’art dramatique sous 
une forme inédite mais, comme le 
rappellent des vétérans du show 
business, l’improvisation n’est pas 
née d'hier et prend ses racines dans 
le théâtre burlesque.

"Je trouve ça bien l'fun, dit 
Dominique Michel de la LNI. Ça me 
rappelle le temps des revues et du 
théâtre Canadien (dans les années 
50), avec Mme (Juliette) Pétrie, Oh-, 
vier Guimond, Paolo Noel...

"De fait nous faisions tous do 
l'improvisation", explique la corné-' 
dienne. Pour un spectacle donné, 
elle et ses compagnons de scène 
travaillaient à partir d'un canevas 
(résumé) de quelques lignes.

Mais Mme Michel n'a pas l’in­
tention de descendre elle-même 
dans cette fosse aux lions, comme 
Janette Bertrand qui doit participer 
à son dernier match ce soir, à Mon 
tréal. dans l'équipe des Verts de 
l’entraîneur Janine Sutto.

Mort de l’avant-gardiste Roger Blin
PARIS (AP. Reuter) 

— Le comédien et 
metteur en scène Ro­
ger Blin a succombé 
samedi à une dé­
faillance cardiaque. II 
était âgé de 76 ans.

Fils d'un médecin, il 
avait été amené au 
théâtre par Antonin 
Arthaud et Jean-Louis 
Barrault, après avoir 
fréquenté les sur­
réalistes et les milieux 
cinématographiques et

littéraires
Après avoir milité 

dans la Résistance, 
sous l'Occupation, il 
débuta dans la mise en 
scène en 1949, avec 
"La sonate des spec­
tres". de Strindberg. 
Mais c'est “En at­
tendant Godot", de Sa­
muel Beckett, qu'il mit 
en scène en 1953, qui 
lui valut la notoriété.

Roger Blin fit aussi 
connaître Jean Genet.

en créant “Les nè­
gres". en 1960 et “Les 
paravents”, en 1966 

Pendant toute sa 
carrière, il s’attacha à 
défendre un théâtre 
d’avant-garde.

Il avait également 
tourné dans plusieurs 
films comme Le ca­
pitaine fracasse. d'Abel 
Gance. Les visiteurs

du soir, de Marcel Car­
ne, Rendez-vous de 
juillet, de Jacques Bec­
ker, ou Notre-Dame de 
Paris, de Jean De-

lannoy.
Roger Blin avait été 

hospitalisé à la mi-dé­
cembre. à la suite d'u­
ne pneumonie.

T’as
jamais vu
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S’ABONNER À
L'ORCHESTRE SYMPHONIQUE DE QUÉBEC

UNE MERVEILLEUSE 
DÉCOUVERTE...

— DE GRANDS COMPOSITEURS:
Debussy, Mozart. Beethoven. Rachmaninov. Ravel, 
Haydn, Rodrigo, Verdi. Mendelssohn. Tchaikovski

— DE GRANDES VEDETTES:
9 invités de reputation internationale dont deux fem­
mes chefs d'orchestre, et les 70 musiciens de ! 0S0.

— À DES PRIX RAISONNABLES:
4 concerts de la série "Spéciale (31 janvier - 21 fé­
vrier -13 mars - 27 mars) à compter de 31S 
et seulement 18$ pour les etudiants et les personnes 
âgées de 65 ans et plus.

Pour réservations:

643-8486
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Concert GRANDE MUSIQUE
mardi 24 janvier 1984 a 20h

Concert (üramUHarnirr
mercredi 25 janvier 1984 a 20h

À la salle Louis-Fréchette 
Grand Théâtre de Quebec

ŸOEL MIRIAM
LEVI FRIED

au pod'um YOEL LEVI 
soliste: MIRIAM FRIED.

violoniste
BEETHOVEN Ouverture de leonore no 2 
SIBELIUS Concerto pour violon en ré mineur
STRAVINSKI Petrouchka_____________________

Le concert du 24 janvier est un hommage de Xerox 
Canada Inc. et celui du 25 de Grand Mamier

Billets: 9S a 20 50
$5 50$ à 8S étudiants et personnes âgées de 

* 65 ans et plus

• GRAND THEATRE DE QUEBEC
SALLE LOUIS FRECHETTE TEL 643 8131

Des Irais de service de 75 cents per biUet sont perçus P» >e Grand 
Tneétre de Quebec dens enaque marc ne d aWnentatron Prpvigo 

et aux guichets du Grand Tneétre de Quebec

PARLONS MUSIQUE
LUDWIG VAN BEETHOVEN (1770-1827)
Ouverture de Leonore no 2
Le seul opéra qu ad compose Beethoven portait au depart le 
nom de Leonorj et tut joue pour la premiere fois en 1805 
Beethoven écrivit pour cette production une ouverture qui 
porte aupurd'hui le nom d'Ouverture de Leonore no 2 
L année suivante, Beethoven remaniait l oeuvre pour cette 
nouvelle version il écrivit { Ouverture de Leonore no J En 
180/ loeuvre devant être présentée a Prague, Beethoven 
écrit une nouvelle ouverture (Ouverture de Leonore no I) de 
dimensions moindres que les deux premieres qui avaient, par 
leurs proportions le fâcheux ettet de rendre presque insigni­
fiantes les premieres scenes de l opéra Sept ans plus lard 
au moment de la version definitive de l'oeuvre qui porte 
désormais le nom EPeto. il écrit une quatrième ouverture, 
celle-ci dite de Fideho
L Ouverture dh Leonore no 2 bien que moms spectaculaire 
que l'Ouverture de Leonore no 3. n on pas moins la rréme 
durée que celle-ci (14 minutes 40 secondes environ) Weir, 
gartner disait d elle qu elle constitue une excePnte mtroduc- 
t on dramatique a l'opéra tandis que l'Ouverture no 3 est en 
soi smon un poeme symphonique tout au moins une gian 
J’ose piece de concert LMe commence par un mor t de troi 
notes en do majeur qui prefigure res trots premieres notes ■ ■ 
caractéristiques, de 1 air de Eprestan dans son cachot au 
début du deuxieme acte de I opéra que I orchestre chanti 
d'a.Heurs bientôt en la bémol ma'eur Apres un développe 
ment élaboré ou apparaissent plusteu's monts différents t u s 
de l opera, les cordes donnent le theme de la victoire de la 
fidélité conjugate sur les machinations sm.stres de Pi.-arro 
Ce theme est suivi lui aussi d un long développement qui 
aboutit à un appel de trompette à l'amere de la seen»- répété 
quelques instants plus tard d un peu plus près c est le menv 
appel de trompette qu on entendra au deuxieme acte et qu 
annoncera I arrivée de Don Fernando le ministre du roi On 
entend encore le theme de Herestan puis l'ouverture se 
termine par une coda bridante et tnomphaie-

JEAN SIBELIUS (1865-19S7)
Concerto pour violon en ré mineur, op. 47
C est a lige de neuf ans que Sibetius prit ses première-, 
leçons de piano Mais I experience se revt-ia dec •■vante et 
c est vers le violon que se tourna bientôt le futur compositeur 
Ce sera désormais son ms'rument de predilection C o..'

d'ailleurs pour le violon qu'il composera le seul concerto qu'il 
ait écrit Mise au point durant I annee 1903 à I intention du 
violoniste allemand Willy Burmester. qui avait été violon sot 
du Philharmonique de Helsinki entre 1892 et 1891 I oeuvr. 
nén tut pas moms créée par le Tchèque Vlktor Novaces qui 
était un ami de Busom. le 8 lévrier 1904 Le succès tut plutôt 
mitige, a cause semble l-il de la technique défectueuse du 
soliste Sibelius révisa I oeuvre dans les mois suivants et la 
version qu'on joue aujourd hui lut donnée en premiere a 
Berlin en octobre 1905 par le violoniste Karl Halir sous ia 
direction de Rie hard Strauss

Il s agit d'un des grands concertos du repertoire S'il est 
d une extrême difficulté pour le soliste. H constitue egalement 
un défi pour le chet et pour l orchestre. car h est ditticiie de 
trouver kn le juste équilibré entre les deux protagonistes, 
comme on peut s en tendre compte a I audition des nom­
breux enregistrements de celte oeuvre (il n y en a pas moins 
de 15 au catalogue Schwann) La popularité de ce concerto 
ne s est jamais démentie depuis sa creation Comment expl 
quer cette popularité - car h s aga d une oeuvre dittiLik- m ce 
n est pas 1 authenticité du lynsne qui la baigne tout entier t'’

Le prem.er mouvement marque Allegro moderato comporte 
une exposition un développement et une reprise Le develop 
pemenl a ceci de particulier qu'il est presqu entièrement 
occupe par une grande cadence du soliste La reprise uMisi 
le materiel thématique de l exposHion mais sous une tormi 
renouvelée Le deux'eme mouvement est 1 i aus divise en

BEETHOVEN

trois parlies, son theme principal chante par le soliste est 
d une beaute mystérieuse Le (male, dar vint est marque 
Allegro ma non tanto H comporte deux themes et est cons 
fruit en strophes pleines de fantaisie et do virtuosité

IGOR STRAVINSKI (1882-1971)
Pétrouchka (version de 1947)
A la tm d août 1910 Stravinski decide de ne pas retourner en 
Russie, comme il en avait d aboid eu I intention, mais de 
s installer en Suisse Draghilev lui a commando pour l annee 
suivante un nouveau ballet, qui sera eventuellement le Sacre 
du Printemps et il se met au travail Mais les choses n avan­
cent pas comme il le voudrait Un jour il lui vient I idée de 
composer une sorte de Korvertstück jxsur piano et orchestre 
"En composant cette musique, dit il dans ses Chroniques de 
mj vie | avais nettement la vision d un pantin subitement 
déchaîné qui pat ses cascades d'arpeges diaboliques, exas 
pere la patience de l'orchestre, lequel a son tour lui répliqué 
par des fanfares menaçantes II s'ensuit un temple bagarre 
qui arrivée a son paroxysme se termine par 1 affaissement 
douloureux et plaintif du pantin Do cette idee sortira 
Pét'ouchka qui sera présentée pour la premiore fois au 
Théâtre du Châtelet le 13 juin 1911 par les [ a " ts russ» ■> dr 
Serge Diaghilev et un orctitstre sous la dire* tien de Pierre 
Montoux l oeuvre entrera t'es vite au repertoire do tous tes 
grands orchestres

En 1946. Stravinski pour dos raisons assez imprensos m 
vise la partition il modifie I instrumentation en la simplifiant, 
change plusieu's indications métionomiques et tait intervenir 
le piano au moment de la mort de Pétrouchka alors que cet 
instrument qui représente le pantin se taisait illogiquement 
artres le deuxieme tableau dans la premiere version L effectif 
orchestral pour sa part n est pas tenement modifié les bo s 
au lieu d être par quatre sont par trois H y a trois cors au Heu 
de quatre et une harpe au lieu de deux Dans son livre Les 
Fondements de la musique dans la conscience humaine 
Ernest Ansermet n a pas ete tendre pour cette version révisée 
de Petrouchka qu il considéré comme nettement intérieure a 
la version originale son disciple Charles DutoH I a suivi sur ce 
point puisqu'il n a jamais dirige a notre connaissant e que la 
version originale

Notes r,\lige*s par i équipe de production de

SONaNceS................. ....
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Les Américains se livrent à des 
batailles verbales sur les ondes

A cflté des Garry Dee, Ho­
ward Stern ou Steve Cam de la 
radio américaine, notre André 
Arthur est un très gentil garçon 
qui ne ferait pas de mal à une 
mouche.

yves Dernier

ne

radio
télévision

Ceux qui ont regardé %0 
Minutes” hier soir à CBS. après 
le XVIIle Super Bowl, ont pu 
juger que les ondes de nos \oi- 
sins du Sud sont en tram de 
devenir un champ de bataille 
verbale aussi violent que la bom 
lie nucléaire de " The Day After".

Depuis que l'organisme de 
surveillance des ondes amé­
ricaines. la FCC (Federal

Communications Commission) a 
déréglementé la radio il y a deux 
ans. seules les lois du marché 
régissent les opérations des mil­
liers de stations de radio qui 
occupent les bandes hertziennes.

Pour développer, augmenter 
et maintenir des auditoires de 
plus en plus volatiles, à cause de 
la concurrence féroce entre les 
différents services offerts, la spé 
cialisation du FM. la radio AM 
utilise de plus en plus une espèce 
d animateur qui \a faire la dif 
férence.

On appelle cela les "bo­
xeurs des ondes ou les "tueurs 
professionnels" de la ligne ou­
verte.

"l es gens ne se parlent plus 
entre eux", soulignait Alan Berg, 
de la station KOA. de Denver, 
"c’est pourquoi ils sont prêts à se 
faire parler à travers les hauts- 
parleurs de leur radio.”

_ ï&ijàM
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BURNETT "DECOUVRE" DOMINGO, ce soir à 20h. au reseau CTV. 
Carol Burnett présente un autre de ses spectacles en duo avec un 
artiste de renommée Placido Domingo jouera le jeu.

voir et entendre
Ce soir, à IDh. à Radio-Qué- 

be< i kble s. , anal 15). PIERRE 
NADEAU RENCONTRE pré­
sente une rétrospective de HT et 
les perspectives de H-t sur le plan 
politique Les invités sont Michel 
Gratton, Joan Frazer et Jacques 
Bouchard

A 20h, au réseau CTV (câ- 
blt canal 12) BURNETT Dis- 
COVERS DOMINGO I .mission 
spéciale du Dorothy Chandler 
Pavilion, de Los Angeles, où l'ac­
trice bien connue reçoit le ténor 
de réputation internationale.

Dans la tradition de ces fa­
meuses émissions "à deux cé­
lébrités". comme avec Julie An 
drews, Beverly Sills et Dolly Bar­
ton. Mrs Burnett offre un spec 
tacle complet de variétés.

Avec Placido Domingo on 
vivra un "cauchemar à l'Opéra", 
un "mini-opéra" dans la casbah 
de Tunis, etc

Puis, à 20h05, ù TVFQ99 (câ­

ble 10). TROIS PETITS TOURS 
ET S’EN IRONT... LES COMPA­
GNONS DE LA CHANSON: Une
rétrospective des 40 ans de car­
rière de ce groupe célèbre

Finalement, à 21h. au réseau 
ABC (câble 13. canal 22), pre 
niiére mondial du téléfilm JE.A- 
LOUSY avec la fascinante Angie 
Dickinson. Paul Michael Glaser 
(Starsky) et Bo Svenson.

Mardi

Deux émissions à retenir à 
Radio Québec A 20h. CINE- 
MARDI présente un classique 
d’Alfred Hitchcock. "Le crime 
était presque parfait", avec Ray 
Milland et Grace Kellv

Et à 22h. CARTIER REVU 
ET CORRIGE un nouveau re 
gard sur les voyages de Jacques 
Cartier au Canada grâce à des 
recherche's récentes.

Le journaliste Mike Wallace 
avait des définitions percutantes 
pour ces nouveaux maîtres des 
ondf's: “un appétit pour la co­
lère". "un désir incontrôlable de 
parler de tous les sujets", “ils 
sont agressifs, abusifs", etc....

Une étude de Sorecom ef­
fectuée pour une station qué­
bécoise définit les auditeurs 
d’André Arthur en deux ca­
tégories: les fidèles et les 
voyeurs.

C’est probablement aussi 
vrai des auditoires des ani­
mateurs américains, ce qui les 
rend si réceptifs à cette forme de 
radio interventionniste.

Hier soir, l’animateur de 
WPKX, Garry Dee, disait à un de 
ses interlocuteurs: “Débarquez 
de sur mon émission, espèce de 
libéral" Plus loin, il traitait un 
auditeur de tous les noms.

A WNWS, à Miami, Steve 
Caïn insultait une auditrice qui 
travaille à l’extérieur du foyer et 
qui fait garder ses enfants.

Cette violence verbale, par­
fois absolument sans bornes, fait 
monter les cotes d’écoute.

Un des analystes res­
ponsables de la découverte de 
ces personnalités radiophoniques 
se défend bien d’applaudir ses 
poulains. “C’est le marché qui va 
décider ce qui est de bon ou de 
mauvais goût.”

On respecte entièrement ces 
lois du commerce où aucun or­
ganisme de contrôle veille au 
“bien public et au respect des 
valeurs morales".

Et chez nous

C’est pourquoi je vous disais 
qu’à côté d’eux un André Arthur 
ou un Pierre Pascau sont des 
prédicateurs.

Depuis le début de l’autom­
ne, l’observateur averti aura re­
marqué que l’animateur de CJRP 
a modifié son approche ra­
diophonique. Maintenant bien 
assis, entouré de son vaste au­
ditoire. il continue de provoquer, 
mais il essaye de moins choquer.
Il attaque, dénonce des in­
justices. mais il y va plus mollo 
avec ses auditeurs. Ses méthodes 
sont les mêmes qu'avant, mais 
son style a changé.

Les messages 
rapportent

La semaine dernière. “So­
mething About Amelia”, un té­
léfilm sur les relations in­
cestueuses entre un père et sa 
fille, est devenue la deuxième 
émission la plus écoutée depuis 
le début de la présente émission 
de télévision américaine, avec 60 
millions de téléspectateurs.

’’The Day After", film sur

une attaque nucléaire, présenté 
également au réseau ABC en 
décembre, a attiré 100 millions de 
téléspectateurs.

Ces deux productions vé­
hiculant des messages sociaux 
ont permis au réseau ABC de se 
hisser en première position des 
sondages Nielsen pour les deux 
semaines où elles ont été dif­
fusées.

Mais jusqu’à maintenant, 
CBS est toujours en tête pour 
l’ensemble de la saison avec une 
part de marché moyenne de 18.1. 
AB< suit avec 17 I et NBC est 
toujours dernier avec 15.1.

trayant par des artistes éminents 
du rock a de toute évidence un 
effet dommageable sur les jeunes 
téléspectateurs”.

“Le message dit que la vio­
lence est normale et acceptée, 
que des relations sexuelles hos­
tiles entre hommes et femmes 
sont communes et acceptables, 
que leurs héros pratiquent ac­
tivement la torture et le meurtre 
pour le plaisir.”

L’enregistrement à succès 
"Thriller”, par Michael Jackson, 
interdit en Australie, met en ve­
dette un jeune héros très attirant 
qui s'amuse à terroriser son amie

Un video des Rolling Stones a été interdit en Angleterre à cause de 
sa violence.

Violence 
en vidéo

Une étude de la musique 
rock au cours des 20 dernières 
années conclut à une aug­
mentation grandissante de pa­
roles violentes.

Par ailleurs, une analyse des 
nouvelles productions musicales 
en vidéo démontre encore plus 
de violence physique et sexuelle.

La National Coalition on Te­
levision Violence (NCTV) (amé­
ricaine). conjointement avec 
l'Association canadienne contre 
la violence à la télévision sou­
lignent que les mots violents 
dans les chansons ont augmenté 
de 115 pour 100 depuis 196.1

La combinaison audio et vi­
suelle des paroles violentes par 
les nouvelles productions sur 
cassettes vidéo ajoutent une 
nouvelle dimension à la violence 
à la télévision.

Plusieurs de ces productions 
ajoutent des images de violence 
là où il n y avait même pas de 
paroles violentes.

Selon le docteur Thomas 
Radecki, président de NCTV. 
"l’utilisation grandissante de la 
violence dans un format très at­

avec des images d’horreur. Le 
vidéo des Rolling Stones. "Under 
Cover of the Night”, interdit en 
Angleterre, montre la violence 
d'une arme automatique et une 
exécution brutale.

Longue liste

De plus, pas moins de 60 
groupes Rock connus aux Etats- 
Unis portent des noms qui dé­
finissent la violence, comme 
“Dead Kennedys”, “3 Teens Kill 
4". "Sadist Faction”, “Pseudo Sa­
dists" et “Rash Stabblings".

Parmi la liste des chansons 
de NCTV jugées violentes, en 
voici quelques-unes: "Affair of 
the Heart" de Rick Springfield. 
“Crumblin' Down", avec John 
Cougar. “I Want You Black ", de 
Fleetwood Mac. “Kiss The Bri­
de”. d'Elton John. "Love Is A 
Battlefield”, de Pat Benatar, 
“Maneater”, de Hall and Oates.

Par ailleurs, des chansons de 
David Bowie, Bob Seger. Lo- 
verboy. Men Without Hats, Don­
na Summers. Billy Joel sont ju­
gées non violentes. Billy Joel est 
l’artiste qui a le plus de chansons 
qui parlent à la conscience so­
ciale du public, selon l’étude de 
NCTV.

Photo de l'acteur Johnny Weiss­
muller prise en 1974. L’interprète 
évitait les photographes ces der­
nières années.

Décès de
Johnny
Weissmuller

ACAPULCO (d’après AP) — 
L’inoubliable interprète de Tarzan 
au cinéma et de Jim la jungle à la 
télévision, Johnny Weissmuller, 
également cinq fois vainqueur 
olympique de natation, est mort 
vendredi soir d'une longue maladie 
à son domicile d’Acapulco, à l’âge 
de 79 ans.

Johnny Weissmuller avait été 
victime d’une série d'attaques de­
puis 1977. Il a été enterré hier dans 
un cimetière de la ville.

Un torse à faire pâlir d’envie 
n’importe quel homme, une sil­
houette élancée, une musculature 
parfaite. Johnny Weissmuller était 
tout désigné pour jouer Tarzan à 
l’écran — le quatrième, mais le plus 
célèbre — d’après le personnage de 
bandes dessinées créé par Edgar 
Rice Burroughs.

Mais avant d’être une gloire du 
7e art et la coqueluche des femmes, 
Johnny Weissmuller a été le pre­
mier à nager le 100 m en moins 
d'une minute. Il a établi 67 records 
du monde et remporté 52 cham­
pionnats nationaux. Mais surtout il 
devait remporter en 1924 trois mé­
dailles d’or aux Jeux olympiques de 
Paris pour le 100 m et le 400 m nage 
libre et le relais de 800 m, et à 
Amsterdam en 1928. deux nouvelles 
médailles d’or pour le 100 m nage 
libre et le relais 800 m

Né le 2 juin 1904 à Chicago, fils 
d'un brasseur d’origine viennoise, 
Johnny Weissmuller fait du sport 
dès son enfance. Il abandonne la 
natation pour le cinéma en 1931.

“Je suis allé à la MGM, ils 
m'ont donné un cache-sexe et 
m’ont dit: Pouvez-vous grimper aux 
arbres? Pouvez-vous soulever cette 
fille? Je pouvais faire tout cela, et 
c’est moi qui ai réglé toutes les 
acrobaties parce que j’avais été 
champion d’agrès dans les auberges 
de jeunesse”, avait-il raconté.
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99 Intermède

22H53
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9—13 La météo
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23hOO
3 News
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5 Quebec Today
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23h05
7 I^s sports et la metéo

23H06
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4 les tètes brùlees 
3p News

22 The Benny Hill Show 
57 I jtem^ht America

23hJ5
99 Actualité*, régionales

23h45
7 Dan AuruM

21h50
11 Dossiers de presse

23h$3
5CBC Late NiRht 
• China Festival 1 
Norman Bothum

00 h 00
1 Hawaii .‘> 0
5p The Best ot ( arson

12 Cinema 12 "Orra" 1 
U 1977

22 The TOOCIuh
00h20
Il Le rui qui vient du Sud

OOhIO
4 Musique Marc Legrand 
3p Late Night with Da- 
\td letterman

00H45
7 Ein des émissions

OlhOO
1—22 Sign Off 
5p Late Night with Da­
vid Lctterm.in
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cinéma exposition

OUALLER A QUEBEC
...BT DANS \OS KB(ïl()\S

I j classification films est 
<‘tablie par l’Office des 
communications sociales 
Voici le barème d'ap­
préciation des films qui sont 
présentement proiétés sur 
les écrans dans les cinémas 
de Qébee et la Rive-Sud.

-Les chiffres réfèrent à U 
valeur artistique de l'oeuvre 
(1) chef-d'oeuvre. (2) re 
marquable; (3) très bon. (4) 
fton. (5) moyen; (6) mé­
diocre. (7) minable

—Les appréciations des films
sont établies sur les copies 
présentées dans la province 
de Québec.

I A BOm A FILMS, 1044. 3e 
Avenue. lamoUou (524-3144): 
I homme éléphant (3).
19hl > TOUS Danton 12 > 
21H30 14 ans Adm $3 $2 
âge d'or et moins de 14 ans

CANADIEN, Place Launer 
(656-9922): Le feu de la danse
(5) (v.f. de Flashdancc). 
l^hlS, 21hl5 14 ans Adm 
$5. $4.50 14-17 ans

CANARDIERL, Galeries Ca- 
nardière (661-8575): Ch­
ristine (5). 21 h Tonnerre de
feu (4) 19h05 14 ans Adm 
$5. $4 14-17 ans; $2 âge d or

( ARTIER, 1019 nie Cartier.
Parsifal f S !9h 1
pour ce film d’une durée de 4
heures $6 ou 2 trous dans la
Cmé-carte.

GALERIES DE LA CA­
PITALE • • 5401 des Ga­
leries (628-2455): Salle I: Piè­
ge pour un homme seul (-). 
I8hl5, 21h30 Vengeance 
sauvage (•) 19h55. 14 ans 
Salle 2: Joy (v française) (-) 
I9h. 21 h. 18 ans Salle 3: Les 
compères (-) 19h20. 21H20 
Tous Salle 4: A la poursuite 
de l’étoile (3) iHhlO 20h45. 
Tous Adm $4.75. $4 25 14 
17 ans; $2.50 moins de 14 ans. 
Pour chaque salle

I IDO (837-2272) Ma mère me 
prostitue (•) 19h30. Délices 
pour couples érotiques ( ) 
20h30 Initiation d’une fem­
me manée (-) 21h30 18 ans 
Adm $4 50; $3 étud 18 à 20 
ans, $1.50 âge d'or

I E CAFE, 2750 chemin Ste- 
loy (653-9263). Bob Walsh,
ce soir 21 h. Adm $2

BARS
BAR L'EMPRISE, ôlel Cla­
rendon. 57 rue Ste-Anne. Ce
•-oir et demain, 22h Le trio 
de jazz Denis Poirier.

BOITE A 
CHANSONS
BOITE A CHANSONS LES 
NUITS DU NORD, 214 rue 
Si-Jean (525-0110). Tous les 
lun. 2lh "Attention, sortie 
de camions”, spectacle d'hu­
mour Entrée libre

HOTELS
AUBERGE DES GOU­
VERNEURS. Ste-Foy (853- 
1360). Au piano-bar du lun. 
a J sam 21H30 Pierre Roche 
Au piano bar Verrière du 
lun au sam . 22h, Flirt

Pour vos 
commumqués 

LISE DESJARDINS 
647-3480

MIDI MINE TT <252 est. Sl- 
Joseph. 522-2528) Tas ja­
mais vu ça (-). |3h35. I5h55. 
I8hl5. ,‘0r 4ü Insatiable (-)
14h40 |7h. I8h25, 2IK45 is 
ans. $4 50.

ODEON (coin du Pont et 
bout. CharesL 520-9745): 
Dauphin: Jamais plus jamais
(4i I3H30, 18h05 lSh4:>.
2lhl5 Tous Erontenac I: 
Quand faut v aller, faut y 
aller ( ). I3hl0. I5hl5. I7hl5, 
ISH20, 2Ih25 Tous Fron­
tenac 2: l.es dieux sont tom­
bés sur la tête (3) I2H40. 
14h50. 18h50 I8h55. 2lh
Tous $5 54 14 17 ans. 52 
moins 14 ans et âge d’or. 
Chaque salle

PARIS (Place d'Youville. 
894-0891) Salle 1: Cheech et
Chong, la suite (6) I2h55. 
I6hl5, I9h3ft L’école prisée 
(-) 14h35. I7h55. 21h25 18 
ans Salle 2: Avec les yeux de 
la forêt ( ) 13h 15, 16h25. 
I')h4n. Tron (3) I4h40,
17h55, 21hl5 14 ans SaUe 3: 
la fille a tout faire (-) I3h. 
15h25. 17h55. 20h25. U club 
des plaisirs (-) I4h IfihIO. 
I9h. 2lh30 18 ans 55.53 âge 
d'or. Chaque salle

PLACE QUEBEC (523-4524): 
Salle I: Yentl v.o.a Tous 
1 Sh 15, 20h40 Salle 2: Terms 
of Endearment ( ) v.o a 14
ans 18h30. 21h. $5; 54 50 14- 
17 ans. Pour chaque salle.

S AINTE-EOY (Place Sainte- 
Eoy, 656-0592): Salle I: Hot 
dog — The mo\ie ( i 14 ans
]3h30. I5h26, I7h20 I9h20. 
2lhl5. Salle 2: La ballade de 
Narayama (3). |3h30. ISh 
18h20. 20h45. 14 ans. SaUe 3: 
Les folies d'Elodie ( ) 14h35. 
18h05, 21H30. Gisèle (-).
l2hS0, 16hl5. I9h45 IS ,,ns 
$4 75; $4.25 14-17 ans. Cha­
que salle

SAINT-ROMUALD (839- 
6553): Banzai (-). !9h30 Les 
dieux sont tombés sur ta tête 
(3). 2lh30. Tous. $4; $3 étud. 
14-20 ans; 51.50 âge d'or.

CINE-CLUB LA POU­
DRIERE (100. rue St-Louis. 
694-7016): Une femme douce
(2) 20h Entrée libre

HOTEL HILTON IN­
TERNATIONAL QUEBEC. 3 
Place Québec (647-2411). Bar
l e Caucus. Lucette Roy pia­
niste Lun au sam 17h30

CAFES
RESTAURANTS

RESTAURANT Al' PAR­
MESAN. 38 rue St-Louis 
(692-0341). Tous les soirs, dès 
18h, en alternance George 
Zugnigo. accordéoniste et le 
guitariste Christian Entrée 
libre.

LE. GAULOIS, 65 rue Buade. 
Vieux-Québec (694-1582).
Lun au sam à compter de 
2!h Luc Gagné, se termine
sam.

théâtre
ON PELT PAS TOUS ETRE 
VEDETTE de Bruno Lacroix 
Pièce à deux personnages, 
jouée par Marjolaine Cla­
veau et Serge Delisle Les 
mur , mer et jeu. midi. 12h4ô. 
Théâtre de la cité uni­
versitaire. Adm,: 52.

MUSEES
ML SEE DL QLEBEC. parc 
d«‘s Champ* dr baudle (643- 
2150) Tous les jourv 9hl5 à 
I7h mer 9hl5 à 23h le 
Musée du Québec 1933 1983 
Cinquante années d ac­
quisitions

MISEE DE CIRI, 22 rue 
Ste-Anne K<*consiitution de> 
décors représentant des évé­
nements de l’histoire ca­
nadienne et américaine Ou­
vert tous les jours de 10b â 
22h Adm $2. étud $1. enf 
$0 75. âge d’or $1.50 Prix 
spéciaux pour les groupes

MI SEE DF L’HOTEL-DIEL, 
32 rue Charlevoix (692 2492)
Patrimoine des soeurs légué 
par les ancêtres Collection 
de toiles de peintres ca­
nadiens. vieux meubles, us 
tensiles, etc. Ouvert de 9h â 
llh et de I4h à 17h Fermé le 
dim. matin. Visites de grou­
pes sur rendez vous seu­
lement.
MUSEE DU PHO­
NOGRAPHE A CY­
LINDRES. 9812 rue Royale. 
Ste-Anne-de-Beaupr*. Tous 
les jours. lOh à 20h Adm 
$2. demi-tarif pour les enf de 
12 ans et moins Visite gui­
dée parmi 130 phonographes 
à cylindre en état de fonc­
tionnement couvrant une pé­
riode de 1877 à 1920 En an 
glais et en français

MUSEE DU FORT. 10 rue 
Ste-Anne Du lun au ven. 5 
spectacles à compter de I Ih. 
sam. lOh à 17h; dim 13h à 
17h. Diorama, spectacle son 
et lumière, reconstituant 
l’histoire militaire des six siè­
ges de Québec

CENTRE MARIE-DE-LTV 
CARNATION, 12 rue Don 
nacona (692-0964). Meubles, 
ustensiles de l’époque de Ma­
rie do l’Incarnation. Mar au 
sam 9h30 à 12h et 13H30 à 
17h; dim 12H30 â 17h30. 
Adm $1. étud $0.75; enf. 
$0.25.

MUSEE DU ROYAL 22e RE­
GIMENT, côte de la CitadeUe 
(694-3563). Musée militaire 
9h à 17h
MUSEE DU SEMINAIRE DE 
QLEBEC, 9 rue de l’U­
niversité. Haute-Ville, llh à
17h sauf le mer. jusqu’à 21 h 
Fermé le mar. Adm $2; $1 
étud. et âge d'or; entrée libre 
(wur les 12 ans et moins. 
$2 50 famille Le dim., entrée 
libre. Salle dart québécois, 
aile de peinture européenne 

religieuse, salle d’orfèvrerie; 
salle d'instruments scien­
tifiques. Egalement jusqu’au 
19 août. “Vers un nouveau 
Musée”.

LES VOUTES DU PALAIS, 
côte du Palais. Mar au dim 
12h.30 à 17h “La ville qu’on 
s’est donnée”. 150 ans de ré­
gime municipal (1833-1983) 
Se termine le 12 fév.

VIEILLE MAISON DES JE- 
SUITES, 2320 chemin des 
Foulons. Siliery Tous les 
jours 13h à 17h. Visites gui 
dées par magnétocassette. 
Exposition permanente des 
membres

GALERIES
ATELIER C RETAC, 753 rue 
Marchand Lun. au mer 9h à
17h; jeu , ven 9h à 21h; sam 
llh à 17h Estampes, sé­
rigraphies. lithographies.

AU PARRAIN DES AR­
TISTES. 302 rue l-avigueur
Lun au ven I2h à I7h et I9h 
à 22h. Sam. 9h à I6h30. dim.
I3h à I6h30 Tina Déry et 
Alain Bedard Sc termine le 
31 janv

GALERIE L’ENTRE DEUX, 
la Maison d'arts et d’ar-

spectacie

ùsanat de U Jacques-Cartier. 
MC me Murphy. Stoneham.
llM MM. dan 13h à I?h.

MH Ph è 21 h Yveline 
Montigiio peinture moderne 
Sc termine k* 3 fév
ATELIER GU B! RT-PLAN- 
TE, 44S côte dr U labnque
Exposition permanente de 
peintures, aquarelles et gra 
vures
ATELIER-GALERIE JA- 
( I IM HI SSIF RI .s H', rue 
( ul-de-Sac, quartier Petit- 
C hamplain Mar au dim llh 
à I8h. Jacline pemtre-émail- 
k»ur
CAP-DIAMANT. 16 rue Pe 
tit-ChampUin. 2e étage
Tous k*s jours. lOh à 21h 
Exposition permanente
( HALIFOUR, 1280 Maguire.
sultry Mai mer à
I7h30. jeu . ven 9h30 à 21 h. 
sam 9h30 à I7h. Exposition 
permanente.

LA CHAMBRE BLANCHE, 
549 est, bout ChareM Mar. 
.IU dim 13h à |7h 1rs 
talUtion de Michel Asaelin 
“Changer dair (question 
de)’’ Se termine le 26 fév 
Mosaîqu’en pièce s de He­
lene Rochette et Cloître de 
Bernard Bilodeau Se ter­
mine le 12 fév

position de 64 portraits de 
musiciens. Se termine dim

DU MUSEE. 24 rue Cham­
plain Mer . sam . dim 11 h à 

u . ven llh è 2lh Le* 
oeuvres récente» de Lu­
cienne Cornet Se termine k* 
26 fév
FLEUREYS, 352 bo. Hamel
lun au mer 9h.K) â l7h.KV 
jeu . ven 9h â 21 h sam 9h à 
I7h Artistes québécois

GRANDE-ALLEE, «35 Gran
de-Allée est Jeu au dim I3h 
à I7h et mar.. sam 19h à 22h 
Artistes de la galerie

I ETRANGE. 252 est bout 
( barest Mar et mer 11 h à 
I7h30; jeu., ven llh à 2!h. 
sam llh à 17h. dim !3h à 
I7h Patrick Cordier Se ter 
mine le 4 fév

I I ND A-VERGE. 190 Grande 
Allée ouest Mer . sam dim 
I3h à 17b, jeu. ven 13h à 
20h. Artistes de la galerie

MAISON BLANCHETTF. 
4187 côte du Cap-Rouge. Ma
r au dim I3h à I6h30. jeu., 
ven 19h à 2lh30 Artistes 
permanents de la galerie 
sous le thème Le blanc” .Se 
termine le 22 tév

MAISON DU PEINTRE SO­
LEIL, 1741 1ère Avenue
Lun au ven 1 Ih à 22h. sam . 
dim I2h â 21h Artistes de la 
galerie
MAISON LOUISE t AK 
RH R. 33 rue Wolfe. Izèvia.
Mar au dim I3h30 à I7hl0 
jeu . ven soirs !9h à 21h30 
( kiv-up huiles et aquarelles 
de Gill PUsse Se termine le 
26 janv.
MICHEL DE KER(NH R. 4 
Place Québec Tous les jours 
9830 à 17H30. sauf le ven 
9h30 â 21h Le sam 9H30 â 
I7h«t le dim 13h a I7b I xp 
p»*rmanente

l’OMBELLE, 14X0 rue Pn>- 
vencher, ( ap-Kouge. Mur au
ven i <n 10 à 17ri jeu \m 
I8h30 a 2lh. sam dim. I3h a 
I7h Fxp permanente

I F SALON DES ARTISTES 
FRANÇAIS (qui était situé à 
Place Laurier de 1%I à 1977) 
320 rue Du Sault, St-Ro- 
muald Sur rende/ vous 839- 
8765 Oeuvres de peintres 
contemporains de réputation 
internationale
QUATRE SAISONS, 1179 
rue St-Jean. Lun . mar mer 
108 â 178. ifu von 108 j 
20830. sam llh à IHh. dim 
I3hàl7h Lxp permanente

STUDIO PI FLAY, 53 Peut
l hampUin. 1 ous les jours de 
10b à 22h et dim llh à 21h 
Aquarelles, peintures sculp 
tures en bron/e de (. harlot te 
FShuv gravures de Charles 
l*ih.f\
LA TROISII MF GALERIE. 
225 Côte de la Montagne
Tous k*s jours 13h à |7h
Sewell Richard sérigraphie 
et lithographie Se termine k* 
10 fév

VT I. centre d’animation et de 
diffusion de la photographie.
44 rue Gameau. suite 202 
Mer a dim !2h 10à 17h -Tes 
choix de I’oeiT les oeuvres de 
36 photographes tels Robert 
Franck. Lynne Cohen. Harry 
Callahan et Irwmg Penn. etc 
Sc termine le â tév

/ ANNETIN, 28 côte de la 
Montagne Mur mer 108 II» 
17830, jeu . ven 108 30 à 218
Sam lOh 10 * I7h i Nn 
13830 à Ibh Exp. per 
manente

AU 215 rue Saint«\allier est 
(5e). Jeu. ven 19h à 2lh 
sam . dim I3h à 17h Ex 
position des “temples ba 
bvlonicns” Oeuvres rétentes 
sur h* thème des archi­
tectures imaginain*s ms

L'artiste Jean-Paul Légaré. surnommé "le peintre de la lumière" présente une exposition intitulée 
“Nos montagnes laurentiennes", à l’édifice "G".

- ’ «

loisirs
DU CHATEAU FRON­
TENAC, 1 rue des Carrières
Mar. mer 108 à I7h, jeu., 
ven 12h à 20h; sam. dim 
12h à 17h Peintres qué­
bécois.
LE CFflEN D’OR, 8 rue du 
Fort Lun au sam. 9h30 a 
I7h Ex permanente 
DE LA FONTAINE, 780 rue 
St-Jean Mar. mer I3h à 
15h; jeu. au sam 13h à 21 h. 
dim. 13h à 15h Lx per 
manente
D’LN JOUR, 333 St-Amable
Mar. au dim. 12h à 22h. Oeu­
vres récentes de Luc Ar­
chambault Se termine dim
DART ET D’ARTISANAT 
DES INDIENS DU QUEBEC. 
675 Grande-Allée est Tous 
les jours 10b à 21 h Art et 
artisanat pour les Indiens ar­
tisans de Québec.
DU GRAND THE ATRE DE 
QUEBEC, salle des ex­
positions. Les jours de spet 
tacle de I2h a la fin des 
spectacles. "Les musiciens’’ 
de Waiter Curtin, une ex

RANDONNEES E7M CAR 
RIOLE "Sleigh Ride" sur le 
la- Beauport tous les jours 
de lOh â I8h et en soirée sur 
réservation (selon la tem­
perature). Possibilité de sept 
carrioles. Manoir St-Castin 
Adm : $5 pour les adultes; $3 
pour les enfants. Durée de 30 
mm rés. nécessaire 849- 
4461

LE CAMP MERCIER situé
dans la réserve faunique des 
Laurentides à 55 km au nord 
de Québec, ce centre s'a 
dresse à la famille, aux grou­
pes organisés ou l’individu 
Activités offertes; services de 
location de skis, randonnées 
sur l’un des 14 sentiers en 
tretenus totalisant 166 km de 
circuit, mini-excursion du 
( amp Mercier à la forêt de 
Montmorency, raquette dans

l'une des six zones boisées, 
d'une surface de 6 km. F-ga 
letnent de longues ran 
données en skis avec guides 
qui ont lieu du sam. matin au 
dim. soir. Pour tous rens. sur 
l’ensemble des activités 
(418) 622-4444 ou 848-2422

VIEUX-PORT DE QUEBEC.
anciennement édifice Gau- 
vrvau et Beaudry. 125 Dal- 
housie. 692-0100 Tous les 
tours. )4h à 20h Opportunité 
de se familiariser avec ce 
projet de réaménagement 
unique Egalement maquette 
en trois dimensions du 
Vieux Port

AQU'ARIl M DF QUEBEC, 
175 av. du Parc, pont de Que­
bec (639-5264). Tous les 
jours 0h â I7h Animation 
par des moniteurs du lun au 
ven. (sur demande). Adm $1 
adultes; $0.25 enf et étud .

$0 50. 65 ans et plus. $2 fa 
milial. Entrée libre pour les 
moins de 6 ans accompagnes 
d'un adulte

LA PETITE FERME DE 
CHERBOURG 1690 d< s I r,. 
blés. Charlesbourg-Ourst 
Edouard Kelly. 626-4203 
Animaux domestiques, trou 
peaux de chèvres, poneys, 
moutons, animaux de basse 
cour, etc Tour de poney en 
slngh ride Ouvert tous les 
jours. 9h à 21 h Adm $1

LE JARDIN ZOOLOGIQUF. 
8|9I av du Zoo, Char 
lesbourg (6224)312). Tous U-, 
jours. 198 à I6h4 > Res 
taurant ouvert à I année 
Adm $140. $0 25 ent et 
étud ; $0 70 65 ans rt plus 
$2.75 familial Entrée libre 
pour les 6 ans et moins avec 
adulte

pirées des civilisations an 
ciennes Se termine k» 5 fév

UNIVERSITE
PAVILLON BONIN» AM
Nalk* dexjhisition b* 
bliothèque 1er étage Tous 
U*s jours kh-30 à J2830 Sam 
dim 138 à Itîh Lise Lorroix 
“I ntre deux réalités” Se 1er 
mine le 6 tév.

AUTRES
( AISSF POPl I AIRI DI 
I KP Roi (.1 . Ill I twuL dr 
In ( h.nidn-r.’
l«*s jeu ven (Je I9h â 21830
Dettyse Fleury-Bedard. Phi­
lippe I evsard et Jacqueline
Furcolte Se termine k* 30 
janv

(INTRl FRANUOISTHX- 
KON. hall d « f 'r-0 
Hamel loi as les jours 98 à 
21 h Philippe Bédard huiles 
Si termine le 31 janv

( OMPLEXE -H". mez­
zanine. Grande-Allée. Lun
au ven 8h à 17h ’ Voiture de 
bois” Sculpture de Marcel 
Dubuc. Se termine le 15 fév 
L artiste sera présent pour 
projection de diapositives les 
lun . mar mer de 12h à llh

1 DH K F ‘‘G’’. rr/-de-chau.N 
sèe. 1037. de la ( hevrotière.
I un au ven 98 à I7h Nos 
montagnes laurentiennes 
acryliques de Jean-Paul Ix*- 
gare. Se termine le 2 lev

1 DIFICE JOFFRI. 1075 che­
min Ste-Foy. I un au ven 9h 
â I7h Anthracite de Danielle 
Harrisson. Se termine le 2 
fév.

LE LIEU, centre en an ac­
tuel, 89 rue St-Jean. Md
rathon d’écriture Se termine 
le 6 fév

MINISTERE DE LA Jl S 
FICE, 1200 route d*- PI gUæ, 
Ste-Foy. I un au ven 9h30 » 
I6h30 "Par monts et par 
eaux" d Isabelle Kemmer-La- 
flamme-Audet Se termine le
2 fév

AU 1005 CHAUMONT. Sil- 
lery (6H8-8079 sur rendez-
vous). Tableaux de Monique 
Mercier et d Albert Du 
mouchel et sculptures sur 
bron/e d Alex Caro

CHARLEVOIX
I IS QUATRE SAISONS. 30 
rue St-Jean. Bate-St Paul.
sam., dim 108 à 18h Lx 
jiosition permanente

(•ALERIE CLARENCE GA 
(.NON. 61 rue M Jean-Bap­
tiste, Baie-St-Paul Sam
dim lOh à 188 Exposition 
permanente

(.ALFRIF DART YVON- 
DF-SGAGNF, 53 rue St-Jean- 
Hdptiste, Baie-St-Paul Sam
dim 10b à 188 Artistes que 
bécots et canadiens

SALON ROSF du Manoir R» 
cheüeu, l^i Malluue Fous les 
jours 98 à 228 Exposition 
permanente

HOTEL CAP AUX-PILR 
RES. îles aux Coudre» I \
position permanente de pein 
très québécois

COTE-DU-SUD
GALIRI1 ir AR I HI RTHI 
KHAZ(K)M, 504. 5e Avenue, 
l^i Pocatière 138 à 21 h du
lun au ven. Exposition per 
manente

GALERIE D ARI PORT-JO-
I I. 109 rue de ( ..t-q* cnI. SI 
Jean-Port-JoU. Sam . dim 
lOh à I8h. Exposition p»T-
manente

(•AI FRIE D ART GILfIFRL 
227 rue du Manou. Moni- 
magnv. Du jeu au dtm F x 
position jiermanente

COTE-NORD

Ml SI I DF BAI» (OMI AU. 
43 rue Mance. Baie^C omeau
Mar au dun 138.10 à 178 
“Transparence" du peint r» 
lean C harles Tremblâv S 
termine dim

GRAND-PORTAGE

Ml SI F DU BAS ST-I Al 
KF NT. 300 rue St Pierre. Ri
vière-du-l oup Lun au ven 
108 â 128 et 138 à I7h. sam 
dim Llh à I7h Jusqu'au 18 
mars l^s Berger, deux ge 
neraüons de forgerons re 
constitution de la forge »fe 
monsieur Edouard Berger et 
d«* son fils Polvdore Jus 
qu au 12 février Jocelyne 
(•audreau et Jacques llusdel 
moulages et assemblages 
Jusqu'au 26 février l.a Suétie 
economise l’énergie ex 
position itinérante de l ins 
titut suédois à Stockholm 
Dimanche le 22 février 
Brunch-vemLvsage et lan­
cement de livre \ emtssag«
de J (îaudreau et J Thisdel 
lancement du catalogue "Ar' 
et 1 cologie" événement d« 
septembre 1983

festivals
I I 11 STD Al NEIGI DF 
SAINTE-CATHF RIN'I DI 

PORT NU F
Jusqu'au 29 janvier 

Rerts 875-3636

lundi I3H30 — RalKe Imm- 
tin»' pour les jeunes |,e de 
part a lieu au Village des
neige» (près de la patinoire).
20830 — loumoi (k* hockev
'l K .||

conférences
I A SOCIETE DES AMls 
DES INRDINS VAN l>l \ 
HENDF Animateur Geor 
ges Gingras Sujet l (*s N

■•mas 19845 Salle 3108, pa 
Villon C omtoL». un. LuvaL

II (1 RC LE Cl RVANTF.y 
C AMOENS ( onférence n 
espagnol avec diapositives 
par Antonio Tinoco de l’un 
l^ival. 20830 Pavillon De 
Koninck, un. LavaL

divers
RI I AIS D’ESPERANCE. 617 
Montmartre (522-3301). Pou» 
li's veufs(ves). séparés(es 
divorcés(es). (’x riét»'nus(es ) 
etc Soirée page d’esjiérance 
avec l'animatnce Laurette 
Boulet <l«>ulou) Ious !• 
lun I9H30 Contribution vu 
lontaire

Cl l B TOASTMASTT R DI
QUEBEC. 1
IMv au Cercle universitaire. 
65 rue d'Auteull. Rcns 831-

musique
I F.S CONCERTS Dt 
( ONSERVATOIRI R. , , ,i 
de professeurs Hélène Lau 
ner-Belanger pianiste et /d 
/isüw Marc/yaski «ont 
n bassistc. lun 20h Salle Oc- 
tavc-Crêmazie du Grand 
Théâtre de (Juébec Entrée 
libre.

IE (EUlllETON

L’INCROYABLE

de CUVE CUSSLER

résume
La carrière souterraine livre à Shaw le secret du Manhattan: une 

crypte remplie de morts et de lingots d'or.

(ion La rencontre de 
Shaw et Pitt

Un corps coiffé d'un chapeau 
melon, un journal jauni recouvrant 
sa figure, se vautrait dans un fau­
teuil à pivot en velours rouge ca­
pitonné. Deux de ses compagnons 
étaient courbés sur une table de 
salle à manger en acajou, la tête sur 
les bras repliés. L'un d’eux portait 
un pantalon et un veston de coup»' 
anglaise, l’autre un costume léger. 
Ce fut ce dernier qui intéressa im­
médiatement Shaw Une main des­
séchée se crispait sur la poignée 
d'un petit sac de voyage

Comme s'il avait peur de ré­
veiller l'homme. Shaw dégagea la­
borieusement le sac des doigts ri­
gides

Soudain il se figea. Du coin de 
l'oeil, il avait cru percevoir un mou­

vement imperceptible. Mais ce ne 
pouvait être qu’une illusion. Les 
ombres dansantes réveillaient des 
peurs innées. Il se dit que s’il laissait 
faire son imagination, sa faible lu­
mière pourrait donner l’apparence 
de la vie à n'importe quoi.

Et puis son coeur s’arrêta. Un 
cardiologue dirait que c’est im­
possible. Mais son coeur s'arrê.a de 
battre alors qu’il était paralysé par 
le reflet dans la vitre.

Derrière lui. le cadavre au cha­
peau melon dans un fauteuil rouge 
se redressait. Puis la chose hideuse 
abaissa son journal et sourit à 
Shaw

Dirk Put désigna de la tête le 
sac de voyage.

— Vous ne trouverez pas là-

dedans ce que vous cherchez
Jamais Shaw ne put nier, plus 

tard, qu’il avait été épouvanté à en 
devenir idiot. Il se laissa tomber 
dans un fauteuil, attendant que son 
coeur se remit en marche. Il voyait 
maintenant que Pitt portait une 
vieille redingote sur une combi­
naison de plongée noire. Quand il 
reprit finalement ses esprits, il mar­
monna:

— Vous avez une façon dé­
concertante d'annoncer votre pré­
sence.

Pitt ajouta au faible éclairage la 
lumière de sa torche puis il reporta 
nonchalamment son attention sur 
le vieux journal.

— J’ai toujours su que je suis 
né quatre-vingts ans trop tard Voi­
là une Stutz Bearcat torpédo d’oc­
casion. avec un kilométrage réduit, 
pour six cent soixante-dix dollars 
seulement.

Depuis douze heures. Shaw 
avait épuisé toutes ses réactions 
émotives et n'était guère d'humeur 
à plaisanter.

— Comment avez-vous fait 
pour arriver ici? demanda-! il

— J’ai nagé en passant par 
l'issue de secours, répondu Put en 
continuant de parcourir les petites 
annonces d'automobiles. J'ai usé 
tout mon air et failli me noyer Je 
serais mort si je n'avais eu la chan­
ce de trouver une poche d'air sous 
un vieil engin de terrassement sub­
mergé. Une bouffée de plus m'a 
permis de déboucher dans un tun­
nel latéral.

D'un geste large Shaw désigna 
tout l'intérieur du Pullman

— Que s'est-il passé ici?
— A cette table, l’homme au 

sac de voyage est. ou plutôt était. 
Richard Essex, sous-secrétaire d'E­
tat. L'autre était Clement Massey. A 
côté de Massey, il y a une lettre

d'adieu à sa femme. Elle raconte 
toute la tragique histoire.

Shaw prit la lettre et cligna des 
yeux devant l'encre fanée.

— Ainsi, ce Massey était un 
pilleur de trams.

— Oui, il visait le fourgon d'or.
— Je l’ai vu. Il y a de quoi 

racheter la Banque d'Angleterre.
— Le plan de Massey était in­

croyablement complexe pour son 
époque. Ses complices et lui ont 
arrêté le train à un poste d'ai- 
guiliage abandonné, appelé Mon- 
dragon Hook Là. ils ont forcé le 
mécanicien à conduire le Man­
hattan limited sur le vieil cm 
branchement, jusqu'à la carrière, 
avant que les voyageurs s'a 
perçoivent de ce qui se passait.

— A en juger par tout ça, il a 
obtenu plus qu'il n'escomptait.

— Par plus d'un côté, ils n’eu­
rent pas de mal à maîtriser les 
gardes du fourgon Cette partie du 
plan avait été bien répétée Mais les 
cinq gardes du corps militaire es­
cortant Essex et le traité à Was­
hington ont été une dure surprise. 
Quand la fusillade s’est calmée, les 
gardes étaient tous morts et Massey 
avait perdu trois hommes.

— Apparemment, ça ne l'a pas 
arrêté, dit Shaw. lisant la lettre

— Non. il a suivi le plan et 
maquillé la catastrophe du viaduc 
Deauville-Hudson Puis il est re 
venu à la carrière et a fait détoner 
les charges de poudre noire pour 
boucher l'entrée. Il avait main­
tenant tout son temps pour dé­
charger l'or et fuir par l'issue de 
secours

— Comment était-ce possible, 
si elle était inondée?

— Les plans les mieux ourdis 
L'issue de secours monte à un plus 
haut niveau que le fond de la car 
nère où s’est produite la première

inondation. Quand Massey a kid 
nappé le Manhattan Limited, la sor­
tie de secours était encore à sec. 
Mais lorsqu’il a fait sauter l’entrée, 
les ondes de choc ont ouvert des 
fissures souterraines et les in­
filtrations d'eau sont apparues dans 
le puits et ont coupé toute chance 
d'évasion, condamnant tout le mon­
de à une mort lente et horrifiante.

— Pauvres diables Ils ont dû 
mettre des semaines à périr de froid 
et de faim.

— Bizarre que Massey et Essex 
se soient assis à la même table pour 
mourir ensemble, murmura Pitt Je 
me demande ce qu'ils se sont trouvé 
en commun, à la fin

Shaw braqua sa torche sur Piti
— Dites-moi, monsieur Pitt 

Vous êtes venu seul?
— Oui, mon camarade de plon­

gée a fait demi-tour
— Je suppose que vous avez le 

traité.
Put examina Shaw par-dessus 

le journal, ses yeux verts im 
pénét râbles.

— Vous supposez juste
Shaw glissa une main dans sa 

poche et braqua le Beret ta 25.
— Alors je crains que vous ne 

dev iez me le remettre
— Pour que vous le brûliez'’
Shaw hocha silencieusement la

tête
— Navré, dit Pitt sans se trou­

bler

— J'ai l'impression que vous ne 
comprenez pas pleinement la si­
tuation.

— Il est évident que vous êtes 
armé

— Et vous ne l'êtes pas.
— J'avoue que cette idée ne 

m'est pas venue à l'esprit.
— Le traité, monsieur Put, s'il 

vous plait.

Il est à qui le trouve, mon 
sieur Shaw.

Shaw poussa un long soupir
— Je vous dois la vie, alors je 

manquerais aux devoirs les plus élé- 
mentaires en vous tuant. Ce­
pendant. la copie du traité a in­
finiment plus d'importance pour 
mon pays que la dette personnelle 
entre nous.

- Voire copie a été détruite à 
bord de VLmprcss of Ireland. Celle 
Ci appartient aux Etats-Unis.

Peut-être, mais le Canada ap 
partient à la Grande-Bretagne. El 
nous n'avons aucune intention d'y 
renoncer.

— L'Empire ne peut durer éter 
nellemcnt.

— L'Inde. l'Egypte et la Bir­
manie. pour ne citer que quelques 
possessions, n'ont jamais été dé­
finitivement à nous. Mais le Canada 
a été colonisé et bâti par les Bri­
tanniques.

— Vous oubliez les leçons 
d'histoire, Shaw. Les Français 
étaient là les premiers. Ensuite, les 
Anglais. Après vous, sont venus les 
immigrants, les Allemands, les Po 
louais, les Scandinaves et même les 
Américains qui se sont installés au 
nord, dans les provinces oc­
cidentales Votre gouvernement te­
nait ,»v. rênes en maintt "ant une 
structure de pouvoir dirigée par des 
gens nés ou élevés en Angleterre 

A SUIVRf

(c) 1983: LdiUons Grasset et has- 
quelle, Paris

prochain
episode
A Ottawa!
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C’est la guerrëTT? 
dans nos campagnes

par Andrée ROY
Les citoyens des circonscriptions de Bel- 

léchasse et Montmagny-L'lslet vont avoir de 
quoi alimenter les conversations au coin du 
feu. cette semaine! Ce n'est pas tous les jours 
que "les p'tits gars de Valcartier” font la 
guerre dans l'érablière du voisin et la cour du 
presbytère!

Contrairement aux années passées, de­
puis 1976 que se déroulent annuellement ces 
manoeuvres, ce n'est pas à la Base militaire 
de Valcartier mais dans les environs d'Ar 
magh. Saint Magloire. Saint-Camille. Saint- 
Fabien de-Pa net. Saint Paul-du-Buton et 
\otre-Dame-du-Rosaire que se déroulera l'o- 
pération "\ez rouge'" I9M La 5e Brigade y 
trouve ainsi un territoire (1.000 km carrés) 
plus propice aux buts visés par ces ma 
noeuvres — la défense simulée d'un pays 
nordique — que les IhO km carrés presque 
trop bien connus de la base de Valcartier

Dés 6h30 hier, près de 3.500 militaires, 
observateurs, visiteurs ont pns la route avec 
H00 véhicules de toutes vocations pour se 
rendre dans cette rase campagne, à 120 km 
de leur base de soutien, simuler la défease de 
la Norlande et de son alliée la Farlande 
contre les ennemis venus de la Rousselande 
D*s vilains Rousselandais (ils sont environ 
200 et possèdent une cinquantaine de vé­
hicules. dont jeeps, camions et motoneiges) 
vont tenter dès ce matin d'infiltrer la Nor­
lande gentille mais pas bonasse. Soup­
çonnant les sombres desseins des “rousses", 
elle a demandé au Canada d'assurer sa 
défense.
Un vrai défi

Dans la réalité, la Norvège qui fait 
partie de l'Organisation du traité de l'A 
liantique Nord (OTAN), pourrait un jour 
demander aux forces canadiennes de l’as­
sister pour repousser une invasion. Il faut 
donc évaluer, dans des conditions hivernales 
semblables à ce qui peut arriver de pire dans 
les pays européens, la capacité des militaires 
canadiens à bien manoeuvrer dé­
fensivement, leur habileté à déneiger des 
voies d’accès, à établir des communications 
et à déplacer des convois sur de longues 
distances.

Pour obtenir ce vaste territoire d'e-

y vt.
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L'hélicoptere du commandant de l'opération “Nez rouge", le brigadier-général Terry Liston. 
Celui-ci accueillera cette semaine une bon groupe de visiteurs, dont plusieurs militaires de 
Chine populaire.
xercices. il a fallu, depuis novembre, de­
mander à près de 1.500 propriétaires de lots 
la permission de passer sur leur terrain. Sans 
compter les renseignements et autorisations 
glanés auprès des gouvernements provincial 
et municipal (par exemple, s’informer des 
ruisseaux à truites, des ravages d ongnaux. 
des zones d’exploitation sylvicoles, pour évi­
ter d’y causer des dommages).

Les combats étant fictifs (comme au jeu 
de "bataille navale"), une équipe d'arbitres 
établira les conséquences (pertes en hom­
mes. en équipement) des coups portés par 
chaque camp. Une équipe s'occupera uni 
quement des déplacements des visiteurs.

dont un groupe de militaires de république 
populaire de Chine.

Jusqu'à vendredi, la 5e Brigade du 22e 
Régiment royal de Valcartier devra prouver 
au commandant de l’opération “Nez rouge”, 
le brigadier général Terry Liston, “qu’elle 
maintient toujours ce niveau d’excellence 
professionnelle qui est mondialement re­
connu au Royal 22e”. de dire celui-ci, qui en 
a fait le premier objectif des exercices.

Un vrai défi, à son avis. Parce que. dans 
la neige et le froid que nous connaissons à ce 
moment de l'hiver, le premier combat, le plus 
dur. sera d’abord contre les éléments, estime 
le général Liston.

0

A 15h hier, un premier quartier de 
tentes était déjà installé à Sainte- 
Euphémie... en Norlande.

m_____________
L*' Vo<eil. Rovnotd Lovore

Les exercices militaires prévus dans l'o­
pération “Nez rouge" se dérouleront es­
sentiellement sur des routes et à certains 
endroits précis loin des habitations, afin de 
respecter la tranquillité des citoyens du 
secteur, assurait, hier, le brigadier-général 
Liston, commandant des opérations.

I
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‘‘Evaluer jusqu'à quel 
point notre matériel 
peut être efficace 
dans des conditions 
plus difficiles... ' Voilà 
un des buts visés par 
le commandant Liston 
avec l’opération “Nez 
rouge" en rase cam­
pagne.

*» “

Portrait-robot du 
gagnant du gros lot

OTTAWA (AFP) — Sexe: mas 
culm, taille: ImkO, cheveux: noirs et 
ondoyants, originaire d’Ontano. 
plus à l'aise en anglais qu’en fran­
çais. Tel est le portrait robot du 
gagnant inconnu du gros lot record 
de 14 millions de dollars de la Lotto 
6-49

Johanne Lavigne, employée de 
magasin à Anjou, affirme en effet 
avoir rencontré vendredi la per­
sonne la plus recherchée au Canada 
depuis le 14 janvier, jour du tirage.

Selon Johanne, l'homme qui 
venait s’informer des numéros ga­
gnants a montré peu de signes d'en­
thousiasme quand il a su qu'il avait 
gagné. Il a juste souri, puis il a dit 
qu’il pensait que c’était son dernier

voyage, a-t-elle déclaré, ajoutant 
qu’il donnait ainsi l'impression d’é- 
tre un représentant de commerce.

Parti aussi discrètement qu'il 
était venu, le vainqueur du plus 
gros prix exempt d'impôts jamais 
distribué en Amérique du Nord de­
vra maintenant se rendre au gui 
chet ontarien où le billet a été 
acheté pour réclamer son dû. Il a un 
an pour le faire, mais, chaque jour 
écoulé luifait perdre quelque 3.000 
dollars d'intérêt aux taux bancaires 
actuels.

Selon les mathématiciens ca­
nadiens, il y avait 1 chance sur 135 
millions pour que le gros lot soit 
gagné par une seule personne.

2 voleurs tués par le 
proprio d’un dépanneur

MONTREAL (PC) — La police 
a indiqué hier qu'elle n'avait pas 
décidé si elle allait ou non porter 
des accusations contre le pro­
priétaire d'un dépanneur de l’est de 
la métropole qui a tué à coups de 
revolver deux cambrioleurs armés 
de couteaux.

M. Armand Fortin, âgé de 58 
ans, a confié qu’il avait fait feu sur 
les deux voleurs avec un revolver de 
calibre 25 qu’il avait légalement 
enregistré. Après avoir pénétré dans 
son magasin, samedi soir, les ban­
dits auraient pointé un couteau sur 
sa gorge, exigeant les $330 qui se 
trouvaient dans la caisse. M. Fortin 
se trouvait alors seul dans son dé­
panneur.

“J'ai tiré pour me défendre, a 
affirmé M. Fortin, lors d'une in­
terview, hier. Je n’ai pas tiré dans 
l’intention de tuer. Mais lorsqu’on 
vous menace d'un couteau, vous 
devez vous défendre.”

Claude Bouchard, âgé de 27 
ans, et Daniel Ouellette, âgé de 19 
ans, sont morts lorsqu’ils tenuient 
de s’enfuir, a indiqué la police. L'un 
s'est effondré sur le trottoir, et l'au­
tre dans une ruelle voisine. Les 
deux étaient connus de la police.

M. Fortin a précisé qu’il était 
"prêt" quand les deux voleurs sont 
entrés dans son dépanneur car. la 
semaine précédente, un homme ar­
mé d'une carabine lui avait volé 
$500.

Lévisiens tirés du lit 
par des gaz malodorants

par Michel TRUCHON
Les citoyens de Lévis ont vécu 

des heures désagréables, hier matin, 
quand des odeurs nauséabondes ont 
envahi la plus grande partie de la 
ville. Les gaz. que I on présume 
provenir de la raffinerie Ultramar, 
étaient à ce point malodorants 
qu’ils ont tiré plusieurs personnes 
de leur sommeil

“Ça sentait le diable", a 
commenté un membre de la police 
de Lévis, précisant que selon lui il 
ne faisait aucun doute que la puan­
teur venait de la raffinerie de Saint- 
Romuald.

Le poliier a ajouté que l'odeur 
désagréable avait duré toute la nuit 
et une partie de la matinée. Les 
locaux de l'hôtel de ville en ont été 
envahis, l’air extérieur étant poussé 
par le système de climatisation.

En blague, l’agent de police a

supposé que la raffinerie avait as­
surément trouvé une nouvelle re­
cette et qu'elle voulait en faire pro­
fiter tout le monde.

L’invasion du territoire lévisien 
par les odeurs désagréables s’ex­
pliquerait par les conditions mé­
téorologiques alors que le plafond 
était bas et que l’humidité tombante 
ramenait les gaz vers le sol

Début d'incendie

Par ailleurs, les policiers-pom­
piers de Lévis ont dû intervenir, hier 
soir, pour combattre un début d'in­
cendie dans une maison uni­
familiale de la rue Bélair.

Le feu de cheminée avait 
commencé à se propager au mur de 
la maison et les pompiers ont dû 
faire des ouvertures pour en venir à 
bout. Les dégâts sont assez consi­
dérables.

'Mi
m--

Le Soleil. Roynold Lovoie

WHISPERe
W !

Offres semestrielles
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Prix en vigueur 
jusqu'au 4 février

Bas-culottes 
Prix courant Eaton 2.99 ch. 

2.59 ch. ou 3 pour

\

Modèle 6955. Bas et culotte en 
une pièce Pieds sandale culotte 
soyeuse renforcée de spandex, 
jambes de tricot uni 20 deniers 
gousset de coton Beige doux, ble 
ou brun poivre Tailles petite, 
moyenne grande, forte 
Prix courant Eaton 2 99
2.59 ch ou 3 pour

759

Modèle 6805. Bas-culoffe a 
culotte de soutien renforcée de 
soandex pieds sandale. ïambes d. 
tricot uni 20 deniers Beige doux 
brun poivre blanc ble Tailles' 
petite, moyenne, elancée, très 
élancée forte 
Prix courant Eaton 2 99 
2.59 Ch eu 3 pour

.À

\

-V

’59

Modèle 6380. Bas-cu!ot:e super 
diaphane a pieds sandale jambes 
de tricot uni 15 deniers culotte 
renforcée, gousset de coton Beige 
doux noir ble. brun poivre gris 
doux marine Tailles petite 
moyenne, grande 
Prix courant Eaton 2 99
2.59 h ! 3 :

’59
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Sac de lavage pour vos bas- 
culotte oermet de les a ,er et de 
•es sécher en machine Modèle 
899
Prix courant Eaton 3 29 
2.79 h ou 3 pour

829

Choix incomplet de couleurs dans 
certains magasins
Rayon 201

STE-FOY 
Place Ste-Foy 
653-9331

CAPITALE 
Galeries de la Capitale 
627-5811

LÉVIS
Gaienes Chagnon
833-7744
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LA QUALITE PRIME TOUJOURS CHEZ
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rTélécouleur 14" HITACHI
• Ajustement automatique des couleurs
• Système lumjnar 20
• Garantie 20 ans sur pièces transistorisées

■ -------..........—Asv—

398$

Magnétoscope Luminar HITACHI
• Programmable 10 jours a I avance
• Recherche visuelle dans les deux

sens
• Télécommandé à 8 fonctions 

incluse
• Garantie 24 mois sur les pièces

Magnétoscope Lumfnar HITACHI
• Chargement frontal
• Télécommande sans fil
• Minuterie 6 programmes sur 

14 jours
• Garantie 24 mois sur les pièces
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